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  3ème Sommet de Dakar 
Du 20 février au 27 février 2020 

À Dakar au Sénégal chez Moustapha 

Thèmes principaux : DIVINITE ET HUMANITE 

Dans le service dévoué et désintéressé pour le bien-être de l’humanité 

DATE THEME OBSERVATIONS 

JOUR 1 

Vendredi 21 février 2020 

(10h – 12h et 15h-19h) 

 

ECHANGES LIBRES ET FRATERNISATIONS 

SPIRITUELLES 

 

 

 

JOUR 2 

Samedi 22 février 2020  

(11h – 13h et 15h-19h) 

 

LA TRINITE DU PARADIS  

 

Présentation de Khatabe 

suivie d’échanges 

 

 

JOUR 3 

Dimanche 23 février2020 

(11h – 13h et 15h-19h) 

RELATIONS HOMME FEMME Présentation de Guy et Agnès 

suivie d’échanges 

JOUR 4 

Lundi 24 février 2020 

(11h – 13h et 15h-19h) 

« QUI SUIS-JE » Présentation de Moustapha 

suivie d’échanges 

JOUR 5 

Mardi 25 février 2020 

(11h – 12h et 15h-19h) 

 

LE POUVOIR DE L’INJONCTION POSITIVE 

 

Guy Perron et Agnès Lazar 

JOUR 6 

Mercredi 26 février 2020 

(11h – 12h et 15h-19h) 

LA RELIGION DE JESUS Présentation de Assane 

DIAGNE suivie d’échanges 

JOUR 7 

Jeudi 27 février 2020 

(11h-12h et 14h-16h) 

LES 7 NIVEAUX DE LIBERATION PAR LA FOI 

 

BILAN PROVISOIRE 

Présentation de Doudou 

DIAGNE suivie d’échanges 

 

 

 

GROUPE DEPOURVUS  

DE NOM ET DE NOMBRE 
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L A      T R I N I T E       D U       P A R A D I S 

22 FEVRIER 2020 

Présentation de Khatabe NDIAYE 

-o-o-o-o-o-o-o-o-o- 

Présents 
Doudou DIAGNE 
Assane DIAGNE 
Khatabe NDIAYE 
Moustapha K. NDIAYE 
Assane NDIAYE 
Cheikh NDIAYE 
Aurore HENNEBERT 
Guy PERRON 
Agnès LAZAR 
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Ceci n’est qu’un essai, une tentative de partager avec vous une compréhension limitée d’une réalité 

qui est bien au-delà de notre possibilité de compréhension. Cependant comme Dieu le Père lui-

même vit en nous, nous pouvons au moins parvenir à discerner le reflet des fonctions de la Trinité 

dans notre vie planétaire. 

Bien qu’elle soit si éloignée, étrange et peu connue de l’humanité, beaucoup de principes qui 

organisent notre vie ici et durant toute notre ascension vers le Paradis tirent leur origine de la 

Trinité. Par ailleurs, Dieu se développe aussi dans notre conscience sur la base de l’expansion de 

notre mental et de nos concepts philosophiques. 

On ne peut pas parler de Dieu le Père sans parler de la Trinité du Paradis. Il est vrai que c’est au 

Père Universel que nous rendons un culte d’adoration, mais les deux vont ensemble, sont 

existentiels, infinis et coéternels.  

Parlant de la Partie et du Tout, on peut dire que le Père gère la Partie et la Trinité s’occupe du Tout. 

Si loin et si proche de nous 

Ainsi pourrait-on définir la Trinité du Paradis 

• Si loin de nous en nature et en distance car elle est une infinité existentielle représentant la 

totalité de la Déité et focalisée au Paradis. 

 *    Si proche de nous car étant la source de la divinité qui évolue dans le Cosmos, la source de 

notre Dieu à nous, le Dieu de l’Espace et du Temps et la source de toutes les divinités expérientielles 

à venir, donc la source de notre avenir éternel car nous irons toujours à la découverte des déités 

expérientielles.                                 . 

 

  *  Si loin car elle est une association de trois Personnalités Infinies qu’il nous faudra apprendre à 

connaitre l’une après l’autre avant de commencer à comprendre la réalité de la Trinité, 

  *  Si proche de nous car elle est le lointain socle et la référence de toutes les associations humaines 

impersonnelles indispensables au bon fonctionnement de la société humaine : l’administration, la 

Justice, la providence, les comportements totaux, le super contrôle cosmique……. 

L’Infinité du Père Universel et l’infinité de la Trinite du Paradis 

Dans la cinquième révélation d’Urantia, le Père et la Trinité nous sont présentés comme deux 

infinités illimitées et cela peut prêter à confusion. 

Avant d’aller plus loin, il convient donc de faire un peu la clarté sur ces deux infinités avant que la 

pensée humaine trop simpliste ne pense à un double emploi ou à un désir de minorer la primauté 

du Père Universel. 

L’Infinité du Père Universel est une infinité qui regroupe toute la réalité de la Déité y compris 

les potentiels non encore exprimés et même ce que Dieu n’a pas encore défini en potentiel, 

et tout cela sous une forme pré - statique que nous appelons l’état moniste de Dieu, antérieur 

à toute manifestation de la volonté divine sous quelque forme que ce soit. Bien que cela soit 

difficile à comprendre pour nous autres créatures, cet état de Dieu Infini et inconditionné 

existe bel et bien. C’est d’ailleurs plus ou moins, de là que viennent nos Ajusteurs de Pensée. 
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L’Infinité de la Trinité du Paradis est plus qualitative. La Trinité est la fusion de trois 

Personnalités ayant chacune une nature et une volonté propre. Son infinité est plus qualifiée 

et a une mission plus spécifique : 

 

• Unifier toute la Déité Existentielle, (au Paradis) car Dieu est avant tout UNITE 

 

•  L’application de la Justice Universelle : la justice ne doit pas toujours être vue comme 

une sanction, mais plutôt comme une évaluation positive en vue d’un nouveau 

rééchelonnement de la nature et de la constitution des créatures du temps et de 

l’espace, sur la base de leurs efforts, de leurs choix et de leurs aptitudes. L’aventure du 

Suprême est une association entre des personnes divines et des personnalités 

incomplètes et imparfaites. La justice de la trinité valide et sanctionne positivement 

cette collaboration qui évolue sans cesse, en termes d’approche de la divinité, et de 

perception accrue de la réalité (matérielle, morontielle, spirituelle) de la part des êtres 

évoluant. 

 

• Unifier et permettre ainsi à toutes les créatures à venir, la compréhension de la nature 

des Déités émergentes et expérientielles. (Dieu le Suprême, Dieu l’Ultime, et Dieu 

L’Absolu). 

• Administrer tous les Univers Parfaits ou Perfectionnés, car tous les Univers à venir 

chercheront toujours le maximum de perfectionnement à atteindre, et c’est justement 

ce que représente la Trinité du Paradis. 

 

• Soutenir, servir de conseils, de juges et de soutiens aux efforts de tous les fils de Dieu, 

grands ou petits qui œuvrent pour la croissance (à travers le ministère des Fils 

Stationnaires de la Trinité). 

Et pour symboliser tout cela les trois cercles concentriques qui sont pour tous les Univers et pour 

tous les gouvernements, l’emblème du gouvernement trinitaire de la création et qui représente 

l’Infinité, l’Eternité et l’Universalité de la Trinité du Paradis. 

L’humanité a toujours eu une vague idée de la Trinité à travers le concept des triades (tête, tronc, 

membres, / les trois parties d’un doigt, / matin midi soir, …)  

L’homme ne peut connaitre que ce qu’il peut expérimenter. La déité existentielle du Paradis bien 

qu’étant à la source de notre création n’est pas connaissable par nous en l’état. Nous ne pouvons 

pas expérimenter la divinité paradisiaque dans sa nature existentielle. 

Il est vrai que, de par notre nature et le développement de notre foi humaine, nous avons envie de 

connaitre et connaissons effectivement le Père Universel, mais seulement parce que l’Ajusteur en 

nous travaille à la ressemblance du Suprême et parce qu’il crée en nous une réalité tampon – l’AME- 

(seule) capable d’adapter la réalité spirituelle de Dieu à la dimension du mental humain et vice versa. 

De même, la déité que nous connaitrons à la fin des temps n’est autre que la Trinité manifestée 

dans l’espace et dans le temps, la Trinité de Suprématie, autrement dit : l’ETRE SUPREME. 

Pour mieux la positionner, étudions maintenant la Trinité par rapport à d’autres facteurs. Nous 

pourrons ainsi mieux comprendre ce qui nous lie à la Trinité du Paradis de manière à en tirer le 

maximum de profit, même depuis notre position de mortels sur Terre. 
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LA TRINITE ET LE PERE UNIVERSEL 

Le Père Universel est la Source Originelle, mais la Trinité est l’unité de la Déité. Cette unité se 

manifeste déjà dans la conception même des êtres, qu’ils soient du Paradis ou du Grand Univers. 

Nous sommes tous la synthèse de réalités très différentes fonctionnant en unité à travers la vie. 

L’amour du Père Universel et la justice de la Trinité du Paradis sont une seule et même réalité. Elles 

diffèrent dans la manière de nous apparaitre, de nous contacter et de nous élever. 

Il semblerait que le travail de la Trinité se révèle dans toutes les actions de la Déité ayant un caractère 

impersonnel.  

      

 Notre relation avec le Père Universel restera toujours une pratique intérieure d’adoration et de 

communion. 

Notre relation avec la Trinité se fera sur le terrain extérieur de la fraternité et elle se manifestera 

dans tous les stades de notre carrière ascendante. 

Quand nous fermons les yeux et rentrons en nous-mêmes, nous sommes en communion 

intime avec le Père.                                     . 

 

Quand nous ouvrons les yeux, nous sommes dans les cadres d’action (l’espace) et de 

perfectionnement (le temps) de la Trinité.                              .                               

 

La Trinité est le sceau de la perfection unifiée de la divinité. C’est pourquoi nous voyons toujours 

que les sphères, Univers parfaits ou qui s’approchent de la perfection finissent toujours sous le 

contrôle des représentants administratifs de la Trinité. 

Par ailleurs, notons que c’est à cette même Trinité du Paradis que les Fils Créateurs et même les 

Finalitaires prêtent serment avant de commencer leurs œuvres. 

Le maitre mot de la Trinité du Paradis semble être l’Unité (au Paradis) et l’Unification de la Déité 

(en dehors du Paradis). Sans même nous en rendre réellement compte, nous revivons 

continuellement l’unification des valeurs divines dans notre personnalité. Nous le faisons sous 

l’impulsion de l’Ajusteur, mais par l’engagement et les techniques de l’Etre Suprême. 

La TRINITE et L’ETRE SUPREME  

L’Etre Suprême est le Dieu des créatures. Il est « fait comme nous » par unification et synthèse des 

réalités potentielles à travers le phénomène de l’expérience progressive évolutionnaire. 

• L’Etre Suprême tire sa Personnalité de la Trinité du Paradis et son pouvoir expérientiel du 

Cosmos évolutionnaire. 

• Il a (aura) un commencement manifesté (de naissance) mais n’aura jamais de fin 

• La Trinité est l’association fusionnelle des trois Déités du Paradis. Les êtres du Paradis sont 

tous catalogués fils de la Trinité du Paradis. 

La même   Trinité revit cette association dans les cadres restreints de l’espace et du temps à 

travers la manifestation de L’Etre Suprême. Elle continuera éternellement ce travail avec 

l’apparition de l’Etre Ultime et même pourquoi pas l’Etre Absolu dont l’unification totale ne 
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pourra se terminer que dans l’éternité. Ce fait, par lui-même, nous garantit à nous et à tous les 

êtres de croissance expérientielle, une destinée de croissance littéralement (sans fin et) sans 

limites 

•  L’Etre Suprême est la déité à laquelle nous finalitaires ressemblerons et que nous irons 

représenter dans les futures créations à venir tout comme les Michaels représentent la 

Divinité du Paradis dans le Grand Univers.  

• En réalité L’Etre Suprême n’est rien d’autre que la manifestation de la Trinité qui reproduit 

ce qu’elle est (Unité de la Déité) en relation avec des êtres de croissance évolutionnaire, 

(par unification expérientielle), dans les cadres variés de l’espace et suivant les conditions 

changeantes du temps.  

LA TRINITE ET NOUS (dans l’évolution) 

 Sur notre planète Urantia 

Le reflet de la Trinité est la société qui est le creuset dans lequel notre personnalité humaine se 

déploie en développant les relations de morale et d’éthique, en percevant le contrat social, en 

acceptant la Justice dans ses principes supérieurs d’équité et d’équilibre universels. 

Notre personnalité est formatée pour vivre des relations d’association avec les autres êtres 

humains et même à mettre en œuvre une association à caractère créatif, dans l’émergence à 

travers une relation homme-femme de nouvelles personnalités pour Dieu le Père : la 

procréation. 

Nous sommes amenés en tant qu’être humain dotés d’une nature morale adéquate, à vivre la 

bonté du Père, l’Amour du Fils et la Miséricorde de l’Esprit dans notre expérience spirituelle 

avec nos frères humains. Nous commençons ainsi à faire très tôt ce travail d’association et 

d’unification de la Divinité qui est la marque caractéristique de la Trinité. Cela est d’ailleurs 

sanctionné par l’apparition de notre âme évolutionnaire qui est aussi par principe une entité 

unificatrice de toute la réalité depuis le plus bas niveau matériel – l’homme – jusqu’au plus haut 

niveau spirituel – Dieu. 

Il est vrai que c’est par la fusion avec le fragment Ajusteur de Dieu et à travers le lit évolutionnaire 

du Suprême, que nous évoluons. Mais outre qu’elle est issue du Père Universel, notre personnalité 

parait être fortement imprégnée par la Trinité du Paradis. Nous avons la possibilité, nous mortels 

ascendants, de vivre toute la Suprématie, c’est-à-dire de vivre par expérience à travers notre 

personnalité, l’unification progressive des valeurs et nature du Père, du Fils et de l’Esprit et cela, 

du matériel au spirituel.  L’Etre Suprême qui tire lui aussi sa personnalité de la Trinité fait le même 

parcours que nous, mais d’une manière infiniment plus étendue. 

 Il est un fait universel que les mortels ascendants peuvent être finalement embrassés par la Trinité 

du Paradis et devenir ainsi des êtres trinitaires appartenant d’une certaine façon à l’ère précèdent 

de Havona.  

Ceux qui continuent la phase d’ascension finalitaire finissent par atteindre un jour le Suprême qui 

n’est rien d’autre que la manifestation maximum de la Trinité dans l’espace et dans le Temps, l’Etre 

Suprême qui est notre véritable Dieu. 
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Dans notre super conscience 

Certaines vérités sur la nature spirituelle de Dieu ne peuvent être comprises consciemment par des 

êtres évolutionnaires. C’est la présence de certains êtres issus de la Trinité (Les Fils Instructeurs, 

les Esprits Inspirés…) qui permet une super illumination de notre conscience et l’installation de 

ces vérités. Ils interviennent surtout quand la planète se dirige vers l’Age de lumière et de vie, mais 

individuellement au niveau des fils de Dieu évoluant par la foi, leur intervention peut se produire. 

Dans notre ascension à travers le Super Univers 

Si nous regardons bien le programme de notre ascension, une grande partie est constituée 

d’exercices de partage fraternel de ce que nous recevons de Dieu avec les autres personnalités. Ce 

travail se fait en intégrant expérientiellement la nature de l’Esprit au Système, la nature du Fils à la 

Constellation et la nature du Père à l’Univers Local. Le même exercice se répètera au Secteur 

Mineur, au Secteur Majeur et au Super Univers.  

L’autre partie concerne l’étude des principes d’administration des ensembles universels et super 

universels. 

A Havona et au Paradis  

Ce travail de relation fraternelle continue et les voies de relation avec la Trinité s’intensifient. 

Trois nouvelles voies de relation avec la Trinité s’ouvrent pour nous mortels ascendants : 

- La voie Finalitaire sanctionnée par le serment de la Finalité fait à la Trinité du 

Paradis 

- L’embrassement de la Trinité pour devenir un Fils d’aboutissement Trinité, 

- La citoyenneté du Paradis. 

- Même la Trinitisation qui est la technique la plus élevée connue, celle que Dieu 

utilise pour créer est à notre portée au Paradis. 

- Dieu le Père nous habite, mais la Trinité nous ceinture de toute part et nous élève 

en veillant bien que nous fassions correctement, en justesse et en justice, 

l’unification de la divinité. 

Nous ne finirons pas sans mentionner l’existence d’autres associations cette fois ci fonctionnelles 

des Sources Centres Existentielles du Paradis : les Triunités et Triodités du Paradis et non plus sans 

tenir compte des Trinités expérientielles à venir au fur et à mesure que le Cosmos s’élargit : la 

Trinité Ultime, La Trinité Absolue, et le couronnement de tout ; la Trinité des Trinités (unification 

de la Trinité du Paradis et des deux autres Trinités Expérientielles). A travers ces actes divins de 

hautes portées, nous les créatures mortelles ascendantes, sommes embarquées par l’intermédiaire 

de Dieu le Suprême dans une aventure de croissance infinie menées par les Trinités.  

Le Père Universel a exposé son dessein de créer et d’aimer ses créatures. 

La Trinité du Paradis a parrainé le plan originel du Père, du Fils et de l’Esprit et a mobilisé les 

ressources du Paradis pour l’exécuter. N’oublions pas que le premier acte lié à la création des Sept 

Super Univers fut la trinitisation des 7 Anciens des Jours. 

L’atteinte de l’âge de lumière et de vie sur une sphère ou un Univers est en fait, la reconnaissance 

de la souveraineté de La Trinité du Paradis. 

Quant à la Trinité Ultime, elle nous ouvrira de nouvelles voies de croissance au-delà du fini jusqu’à 

l’unification expérientiel de tout le maitre Univers, 
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Puis la Trinité Absolue nous fera progresser sur la voie de l’unification avec des réalités et des êtres 

co-absolus, ce qui est au-delà du Maitre Univers et des réalités Ultimes. 

Enfin, la Trinité des Trinités devra théoriquement être capable d’unifier par expérience la nature 

Existentielle-Expérientielle du Dieu Infini et nous faire découvrir cette nature Infinie de Dieu, 

théoriquement, mais puisque déjà un fragment d’un Dieu infini vit en nous …. 

C’est à cause de toutes ces associations trinitaires que certains penseurs cosmiques pensent que les 

finalitaires du Paradis seront dans l’éternité les enfants du Dieu Absolu. Les Trinités ouvriront 

toujours de nouvelles voies pour permettre à l’amour infini du Père Universel de se donner à toutes 

ses créatures. 

Et j’aimerai rappeler une citation du L.U. 

« Avec la Trinité du Paradis, nous pouvons admettre des alternatives ou même de multiples 

manières de faire toute chose, mais, sans la trinité du Père, du Fils et de l’Esprit, nous sommes 

incapables de concevoir, comment l’Infini aurait pu réussir une personnalisation triple et 

coordonnée en face de l’unité absolue de la Déité ». 

Tout cela, Michael de Nebadon, sous la forme de Jésus Christ nous l’avait résumé en une seule 

phrase : « Dieu a tant aimé le monde qu’il a pourvu à l’éternel progrès spirituel de ses plus 

humbles habitants ». 

 Sans la Trinité, l’amour de Dieu ne serait pas sorti du Paradis. 

Avec la Trinité du Paradis et les Trinités expérientielles, le don de Dieu à ses créatures n’aura jamais 

de fin. 

Pour nous mortels, s’il n’y a à mon avis qu’une leçon à retenir de cette présentation, c’est l’humilité 

et la retenue que nous devons avoir dès que nous sommes engagés dans un processus collectif 

impliquant de multiples personnalités. Même le Père Universel nous donne son amour pleinement 

par contact d’adoration, mais respecte les principes et lois de la Trinité dès que cet amour doit se 

manifester collectivement. Ce fait doit nous pousser à devenir de meilleurs citoyens humains et de 

percevoir de plus en plus notre citoyenneté cosmique. 

Fraternellement  

Khatabe 
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SYNTHESE DES DISCUSSIONS  

DE L’EXPOSE DE KHATABE SUR LA TRINITE 

La présentation sur la Trinité est faite de manière très accessible à la pensée humaine et élargit la 

conception humaine classique, qui réduit la Trinité à des Triades ou à trois êtres unies de manière 

incompréhensible. 

Il semble que d’une certaine manière, la révélation part du Père Universel à l’homme, et l’homme 

(l’Humanité), au fur et à mesure de son ascension, ouvre les voies de la Trinité à l’ensemble de la 

Création habitée du Cosmos. La Trinité fonctionne en nous à travers le Suprême, et la participation 

active au ministère du Suprême, nous sert d’échelle de croissance pour pénétrer les profondeurs de 

la Trinité. La présentation de Khatabe, rehausse aussi la justice qui est un attribut de la Trinité en 

expression dans le Cosmos, non pas comme une sentence exécutive, mais comme une assistance 

impersonnelle nécessaire à la progression individuelle de chaque être. 

Cette présentation permet aussi d’apprécier le coté associatif du fonctionnement de la Trinité, qui 

peut inspirer toutes les actions humaines collectives ou destinées à promouvoir l’intérêt général, 

notamment celles qui cherchent par exemple à inspirer l’unité et l’harmonie de l’action divine au 

sein de la Fondation, pour le profit de l’humanité. 

La formule « fermer les yeux pour voir le Père et ouvrir les yeux pour voir la Trinité à l’œuvre » est 

très illustrative 

Il est important de noter l’importance et la place de l’homme évoluant dans le Cosmos, dans les 

différentes phases de la Trinité, et de son expression en tant que Suprême. Nous constatons que 

les hommes sont présents dans toutes les étapes de la manifestation de la Trinité dans le Grand 

Univers et en dehors. Certes le Corps de Finalité est la destinée de la plupart des mortels ascendants, 

mais il est notable de voir que des hommes et l’humanité à travers eux, occupent pour le présent 

âge de l’Univers aussi bien : 

• Des destinées de citoyenneté permanente au niveau des Univers Locaux, des Super 

Univers et du Paradis 

• Des destinées d’enfants de la Trinité tels que les Puissants Messagers, les Elevés en 

Autorité et les Dépourvus de Noms et de Nombre, qui d’une certaine manière, « sortent 

du temps » du présent âge de l’Univers 

• En plus de la destinée non révélée du Corps de la Finalité 

Notons aussi pour relever la profonde connivence entre la Trinité et l’homme, la possibilité pour 

les hommes qui en auront fait le choix, de trinitiser des créatures, quand on sait la signification, la 

portée et les potentiels de la Trinité qui sont nécessités pour cette opération. Mais toutes ces 

possibilités sont potentielles dans notre relation avec notre Ajusteur de Pensée, qui représente Dieu 

le Père pour nous, et qui est parfaitement et totalement en harmonie avec les manifestations divines 

de la Trinité, du Suprême et de notre âme.   

Comme illustration de ce que la confiance dans les directives divines peut nous amener à vivre, 

Agnès rapporte qu’au terme de deux jours de retraite qu’elle s’était imposée pour avoir senti y être 

poussée très fortement, elle s’est rendue à un endroit (un magasin) ou elle pressentait très fortement 

une sorte d’injonction inexpliquée à se rendre. Elle y rencontrera une dame très occupée, mais assez 

disponible pour elle à ce moment-là. Cette dame lui raconta le décès par accident de voiture de son 

mari le 19 décembre 2019 et le témoignage de son fils rescapé, qui, à la vue du corps de son mari 
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lui dit : « Papa n’est pas là ». Agnès trouva les mots pour la conforter et lui fit part de sa propre 

expérience de mort imminente suite à un accident et cela eut un effet extraordinaire auprès de cette 

dame, et lui fit comprendre le sens de l’incitation à se rendre à cet endroit, et à ce moment. Juste 

après cela, et en partageant cette expérience à un groupe de ses étudiants dans un cours qu’elle 

animait, une jeune fille très introvertie, et qui ne s’exprimait jamais, éclata en sanglots, et raconta 

que sa mère était décédée un 19 décembre, et depuis ce jour il y’eut un dégel très appréciable dans 

son comportement 

Toutes les manifestations et expressions de la Trinité évoquées, ont permis au cours des échanges 

de mettre en exergue, le fait que, plutôt que de chercher à combattre les choses et attitudes que 

nous savons être périmées ou inadéquates, il valait mieux semer et entretenir les bonnes graines 

des habitudes meilleures, que nous suggère le Suprême ; interprétant pour nous la volonté de Dieu 

s’exprimant à travers les actes de la Trinité. 

La différence entre les individus, est et sera toujours, une différence d’approche face aux faits et à 

leur interprétation par la compréhension de ce que nous considérons être la vérité. Mais le plus 

court chemin pour résoudre les difficultés nées de ces situations, reste le service. Cependant il 

revient à chaque personnalité de s’y tenir avec l’aide de son Ajusteur de Pensée, et si de telles 

personnes ayant compris (cela) se rejoignent, cela ouvre inévitablement de nouvelles perspectives 

de croissance. Dieu a toujours fait, fait et fera toujours ce qu’Il a à faire, à travers l’expression de la 

Trinité. Essayons, en tant qu’homme, de faire ce que comprenons devoir faire par le Service, par 

le canal du Suprême et au profit de nos sociétés et de l’humanité. 
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Présentation Guy PERRON et Agnès LAZAR du 23 Février 2020 
 

Relation Homme – Femme 
As Above, So Below – Ce Qui est en Haut est en Bas 

 
Présents :  
Assane DIAGNE 
Doudou DIAGNE 
Mouhamadou WADJ 
Khatabe NDIAYE 
Cheikh NDIAYE 
Moustapha K. NDIAYE 
Guy PERRON 
Agnès LAZAR 
Alice NDOUR 
Aurore HENNEBERG 
Marième SEYE 
 

 
 Y a-t-il un archétype, un modèle idéal pour la relation homme – femme ? 
0:6:10 UN archétype peut se trouver projeté sous un aspect matériel, spirituel ou mental, ou comme 
une combinaison de ces énergies. ... Mais un ARCHÉTYPE est un ARCHÉTYPE et reste un 
ARCHÉTYPE. 
0:6:11 Un archétype peut configurer l’énergie, mais il ne la contrôle pas. ... L’espace n’est ni un 
archétype, ni un archétype potentiel. 
0:6:13 Un archétype est un maitre modèle, dont il est fait des copies. 
9:3:8 Le Paradis est l’archétype de l’infinité ; le Dieu d’Action est l’animateur de cet archétype. 
36:6:6 (404.4) La vie par elle-même constitue l’animation d’un système d’énergies – matérielle, 
mentale ou spirituelle – conforme à un archétype ou sélectionné d’une autre manière. 115:3:14 
  
Le maître archétype pour toutes les personnalités 
(1263.1) La personnalité du Fils spirituel est le maitre archétype pour toutes les personnalités dans 
tous les univers. La substance de l’Ile du Paradis est le maitre archétype, dont Havona est une 
parfaite révélation et les superunivers une révélation en voie de perfectionnement. 
  
Tour l’univers est soutenu par un archétype de partage 
54:2:1 (614.6) Cet archétype de partage est le modèle essentiel à suivre par chacun des Fils et des 
Filles de Dieu qui s’en vont dans l’espace pour tenter de copier dans le temps l’univers central de 
perfection éternelle. 
  
S’il y a un modèle, quel est-il pour nous, mortels ascendants ? Est –ce que la relation homme-
femme s’inspire de plusieurs modèles ? 
Influences descendantes 
1 Père Universel – Fils Éternel 
2 Fils Éternel – Esprit Infini 
3 Fils Créateur – Divine Ministre 
  
Influences ascendantes 
4 Adam – Ève 
74:3:5 (831.2) Ce fut une innovation abasourdissante de voir Ève, une femme, partager, avec un 
homme, les honneurs et les responsabilités des affaires du monde. 
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83:8:5 (930.1) Sur la capitale de chaque système local, les Fils et les Filles Matériels de Dieu 
dépeignent effectivement la hauteur des idéaux de l’union d’un homme et d’une femme dans les 
liens du mariage quand ils ont le dessein de procréer et d’élever une descendance. 
  
Influences unifiantes 
5 Père Universel – Dieu le Suprême 
Archétype d’unification dans tout l’univers 
115:7:8 (1267.2) Cette unité doit être une révélation du travail non décelé de l’unité originelle de la 
Première Cause-Père et du premier archétype-Source de toutes les choses et de tous les êtres. 
  
Quelques citations : 
83:8:2 (929.5) L’union du mari et de la femme dans la relation du mariage et du foyer est une 
fonction matérielle des mortels des mondes évolutionnaires. Il est vrai que bien des progrès 
spirituels peuvent intervenir comme conséquence des sincères efforts humains d’un homme et 
d’une femme pour évoluer, mais cela ne signifie pas que le mariage soit nécessairement sacré. 
83:8:3 Le mariage ne peut pas non plus être vraiment comparé aux relations de l’Ajusteur avec un 
homme, ni à la fraternité du Christ Micaël avec ses frères humains. Ces rapports n’ont presque 
aucun point commun comparable à l’association d’un mari et d’une femme. 
83:8:8 (930.4) Le mariage n’est pas simplement un idéal individualiste, il est le partenariat évoluant 
d’un homme et d’une femme, existant et fonctionnant sous l’empire des mœurs courantes, limité 
par les tabous et appuyé par les lois et règles de la société. 
84:1:9 Indépendamment des antagonismes entre ces partenaires primitifs, et nonobstant le 
caractère inconsistant de leur association, les chances de survie d’un homme et d’une femme furent 
considérablement accrues par leur union. Même en dehors de la famille et de la descendance, un 
homme et une femme qui coopèrent sont, dans la plupart de leurs actions, très supérieurs à deux 
hommes ou deux femmes. 
103:8:3 Un homme bon et noble peut être parfaitement amoureux de sa femme, mais absolument 
incapable de passer d’une manière satisfaisante un examen écrit sur la psychologie de l’amour 
conjugal. Un autre homme aimant peu ou n’aimant pas son épouse peut passer très honorablement 
cet examen. 
  
160:2:6 (1775.7) De toutes les relations sociales instaurées pour développer le caractère, la plus 
efficace et la plus idéale est l’amitié affectueuse et compréhensive d’un homme et d’une femme 
réunis par un lien conjugal intelligent. ... Cette communauté incomparable de relations entre un 
homme et une femme, dans l’embrassement affectueux des idéaux supérieurs du temps, est une 
expérience si précieuse et satisfaisante qu’elle vaut n’importe quel prix, n’importe quel sacrifice 
exigé pour sa possession. 
160:2.10 (1777.1) Je répète que cette association inspirante et anoblissante trouve ses possibilités 
idéales dans les relations du mariage humain. Il est vrai que beaucoup de résultats sont obtenus 
hors du mariage, et qu’un grand, un très grand nombre de mariages ne réussissent aucunement à 
produire ces fruits moraux et spirituels. On voit trop souvent se marier des couples qui recherchent 
des valeurs inférieures à ces corolaires supérieurs de la maturité humaine. Le mariage idéal doit être 
fondé sur quelque chose de plus stable que les fluctuations du sentiment et l’inconstance de la 
simple attraction sexuelle ; il doit être basé sur un dévouement personnel sincère et mutuel. Alors, 
si l’on peut bâtir ces petites unités fidèles et efficaces d’associations humaines, quand celles-ci seront 
assemblées dans l’organisation collective, le monde contemplera une grande structure sociale 
glorifiée, la civilisation de la maturité des mortels. Une telle race pourrait commencer à réaliser 
quelque peu l’idéal de votre Maitre : « Paix sur terre et bonne volonté parmi les hommes. » Alors 
qu’une telle société ne serait ni parfaite ni entièrement dégagée du mal, au moins elle s’approcherait 
de la stabilisation de la maturité. 
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Est-ce que toutes ses paires se stimulent ? 
84:6.3 (938.7) Considérés dans la pratique, le mâle et la femelle sont deux variétés distinctes de la 
même espèce vivant en association étroite et intime. Leurs points de vue et toutes leurs réactions 
vitales sont essentiellement différents ; ils sont entièrement incapables de se comprendre 
pleinement et réellement l’un l’autre. La compréhension complète entre les sexes est impossible à 
atteindre. 
  
84:6.4 (938.8) Les femmes semblent avoir plus d’intuition que les hommes, mais elles paraissent 
aussi un peu moins logiques. Toutefois, les femmes ont toujours été les porte-drapeaux de la morale 
et les directrices spirituelles de l’humanité. La main qui balance le berceau fraternise encore 
aujourd’hui avec la destinée. 
  
84:6.5 (938.9) Les différences de nature, de réactions, de points de vue et de pensée entre les 
hommes et les femmes, loin de causer des soucis, devraient bien plutôt être considérées comme 
hautement bénéfiques pour l’humanité, à la fois individuellement et collectivement. De nombreux 
ordres de créatures de l’univers sont créés sous des phases duelles de manifestation de la 
personnalité. Chez les mortels, chez les Fils Matériels et chez les midsonitaires, cette différence est 
désignée par mâle et femelle. Parmi les séraphins, les chérubins et les Compagnons de la Morontia, 
on l’a nommée positive ou dynamique, et négative ou réservée. Ces associations de couples 
multiplient grandement la variété de talents et triomphent des limitations naturelles, tout comme 
le font certaines associations trines dans le système Paradis-Havona. 
  
84:6.6 (939.1) Les hommes et les femmes ont besoin les uns des autres dans leur carrière 
morontielle et spirituelle aussi bien que dans leur carrière de mortel. Les différences des points de 
vue masculins et féminins persistent au-delà de la première vie et dans toute l’ascension de l’univers 
local et des superunivers. Même dans Havona, les pèlerins qui furent jadis des hommes et des 
femmes continueront à s’entraider dans la montée au Paradis. Même dans le Corps de la Finalité, 
la métamorphose des créatures n’ira jamais jusqu’au point d’effacer les tendances de la personnalité 
que les humains appellent masculine et féminine. Ces deux variétés fondamentales de l’espèce 
humaine continueront à s’intriguer, à se stimuler, à s’encourager et à s’entraider. Elles resteront 
toujours mutuellement dépendantes de leur coopération pour résoudre les problèmes troublants 
de l’univers et triompher de multiples difficultés cosmiques. 
  
84:6.7 (939.2) Alors que les sexes ne peuvent espérer se comprendre totalement l’un l’autre, ils sont 
effectivement complémentaires et leur coopération, bien qu’elle soit souvent plus ou moins 
antagoniste sur le plan personnel, est capable d’entretenir et de reproduire la société. Le mariage 
est une institution destinée à accommoder les différences de sexe tout en assurant la continuité de 
la civilisation et la reproduction de la race. 
  
84:6.8 (939.3) Le mariage est la mère de toutes les institutions humaines, car il conduit directement 
à la fondation et à l’entretien du foyer, qui est la base structurelle de la société. La famille est 
vitalement liée au mécanisme de la préservation de soi. Elle constitue le seul espoir de perpétuer la 
race sous les mœurs de la civilisation, tandis qu’en même temps, et de manière très efficace, elle 
procure certaines formes hautement satisfaisantes de contentement de soi. La famille est le plus 
grand accomplissement purement humain, parce qu’il conjugue l’évolution des relations 
biologiques entre mâle et femelle avec les relations sociales entre mari et femme. 
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Synthèse des Discussions 
De l’Exposé de Guy et Agnès 

 
En ce qui concerne le problème de la confiance, entre homme et femme et de la comparaison avec 
les modèles de l’Univers Local, il faut noter que le Fils Créateur va toujours en mission alors que 
la Divine Ministre reste sur place, chacun sachant quel est sa fonction dans l’œuvre commune. Le 
fait de la vie selon les standards de l’esprit, nécessite aussi la différence et l’acceptation de l’autre 
tel qu’il est, et non tel que moi, je le perçois. Ces conditions sont-elles remplies par les hommes et 
les femmes ?  
Que l’on soit homme ou femme, la racine commune est le fait de vouloir de Dieu. Il faut être 
sincère et laisser la sincérité de l’autre nous pénétrer. L’homme est admiratif et reconnaissant vis-
à-vis des femmes par rapport à leur sens de sacrifice total pour les enfants et les femmes doivent 
trouver et vérifier des raisons d’avoir confiance dans la fonction de l’homme vis-à-vis de la famille. 
On est père quand on joue effectivement la fonction de père, et aux yeux des femmes cette fonction 
n’est pas généralement bien assumée. Cependant comprendre cette fonction telle qu’elle est inscrite 
dans les archétypes est ce qui importe, et ce déficit qui crée les divorces. Les femmes réagissant 
souvent par agressivité quand elles ne comprennent pas ou manquent de maitrise sur le cours des 
événements. 
Ce qui parait dérangeant pour beaucoup d’hommes dans le comportement des femmes, c’est 
l’intransigeance pour ce qu’elles veulent au lieu de rechercher la compréhension plutôt que 
l’antagonisme, et le défi est d’inverser et d’adoucir ces comportements. 
Dans l’idéal spirituel des couples les archétypes sont définis au Paradis et les modèles exposés et 
mis en œuvre par les Fils Créateurs et Divine Ministre associés avec des plans précis. Sur terre nous 
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devons aussi apprécier les relations homme femme au regard d’il y’a cent ans ou mille ans pour 
apprécier les tendances par rapport aux objectifs définis dans le plan de révélation, et apprécier 
l’importance de l’évolution qui a suivi un cours tortueux sur notre planète. Il y’a également les 
exigences de l’évolution et de la sagesse du délai à prendre en compte, en sachant que les Fils 
Créateurs et Divine Ministre d’un Univers Local sont faits l’un pour l’autre, mais ce n’est pas le cas 
des hommes et des femmes des couples humains que le hasard de la vie fait se rencontrer. 
D’autre part nous devons aussi percevoir que nous ne pouvons pas en tant qu’individu modifier 
les structures religieuses ou politiques humaines, mais nous pouvons à titre individuel comprendre 
et vivre la spiritualité du couple et l’offrir comme modèle pour la postérité, au monde, sans nous 
laisser divertir par le côté négatif du monde, en nous centrant sur quoi faire en actes, en prières par 
la sagesse, et en travaillant par petits groupes. 
Nous devons éviter aussi bien les raccourcis de la pensée magique, que les pièges de l’intellect non 
éclairé par la sagesse de l’esprit, face à la complexité des défis du monde moderne, en nous rappelant 
que la famille est le noyau de la société et que le modèle homme femmes dans la famille est le 
premier niveau sur les sept formes de paternité à découvrir au cours de l’ascension.  
En nous rappelant qu’en niant la personnalité du Père Universel, la logique du malin nous pousse 
à nier le caractère évident de la première forme de paternité dans la famille, qui aboutira à celle du 
Père Universel. Ceci est important au regard de tous débats qui cherchent à détruire le caractère 
inné du genre pour mesurer les enjeux véritables, aux yeux de la sagesse divine, qui n’est pas 
simplement un débat intellectuel. 
Nous devons aussi apprécier les analogies, mais également les différences entre l’humain et le divin 
quand nous comparons les modèles de famille entre le Fils Créateur et la Divine Ministre d’une 
part et les couples humains d’autre part. Le Fils Créateur et la Divine Ministre sont des êtres divins, 
leur ministère est spirituel tandis que les couples humains sont des êtres matériels. L’union des Fils 
Créateurs et Divine Ministre est sacrée tandis que le mariage humain ne l’est pas aux yeux du ciel, 
même s’il cherche à le bénir à la suite des efforts des parents. Nos parents Créateurs de l’Univers 
Local prêtent serment devant la Trinité du Paradis, les serments des couples humains sans 
expérience ne peuvent pas avoir la même valeur que ceux des couples divins issus de la divinité, 
crées au paradis, instruits à Havona avant d’être lancés dans l’aventure du Cosmos  
Ce qui est important pour les hommes devant se lancer dans l’expérience de finalitaire, c’est 
l’expérience d’avoir été parent, (père ou mère) qui est inescamotable pour nous-mêmes, pour 
l’édification de notre propre être au regard de la signification de la paternité divine et c’est aussi 
indispensable pour le Supreme. Nous avons besoin de rencontrer et de surmonter les difficultés 
avec la sagesse inspirée du Père, afin que l’esprit de cette même sagesse puisse être potentialisée et 
reversée par le Supreme pour l’ensemble de l’humanité.  Dans tout le cycle de vie animale précédent 
l’apparition de l’homme, les hommes vont chercher la nourriture pour la famille tandis que la 
femme veille sur le foyer et les enfants dans un premier temps, avant que les fonctions d’éducation 
de la progéniture ne s’équilibrent par la suite ; dans un esprit de confiance, de complémentarité et 
de collaboration effective. Ce sont des principes basiques qui peuvent changer de forme selon les 
cultures et les époques, mais qui restent immuables.  C’est seulement la fidélité à ces principes 
directeurs de la vie qui peut assurer une stabilité au noyau social de l’humanité qu’est la famille, puis 
à l’humanité elle-même. 
Marième témoigne avoir six sœurs dans sa famille, et que toutes ont connu le divorce à un moment 
ou à un autre. Elle atteste des éclairages utiles qu’elle a pu leur apporter grâce aux enseignements 
sur la famille tirés du vécu des enseignements de cette sagesse. Elle confie être certaine que certaines 
difficultés apparaissent nécessairement dans la vie de ceux qui étudient ces enseignements pour les 
pousser à les résoudre et être ainsi en mesure d’aider ceux qui connaissent les mêmes difficultés à 
les surmonter. Elle confie comment elle a pu elle-même surmonter certaines difficultés en en 
discutant avec des membres présents dans l’assemblée. Son avis sera confirmé dans les sens ou être 
avec Dieu va de pair avec rencontrer les difficultés des autres, mais auparavant avoir vaincu les 
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mêmes difficultés en soi. Spécialement au niveau de la famille qui est la cellule de base de la société 
et même de l’humanité 
Aurore témoigne que c’est dans la famille de son ex-mari qu’elle a découvert la vie spirituelle et 
appris à se débarrasser de ses premières peurs et gagné de la confiance et de l’assurance en elle-
même, confiance et assurances qui ont donné la fausse idée à son ex-mari qu’elle n’avait plus besoin 
de lui. Idée fausse renforcée par le fait qu’il était très souvent absent de la famille pour des raisons 
personnelles. Après deux ans de séparation, elle confie se rendre compte que le problème était déjà 
là, et que sa relation avec Dieu a simplement fini par le révéler, l’élargir, et l’éclairer 
Elle confie être dans une phase consistant à tirer les enseignements de son propre vécu, tout en 
essayant de faire face, au mieux aux situations nées du divorce, avec la responsabilité de la charge 
des trois enfants dont un adolescent. Tout ceci en essayant d’intégrer la sagesse vécue de la relation 
avec Dieu et le modèle à donner aux enfants malgré cette situation 
Agnès, tirant les enseignements de l’expérience de sa vie de couple, estime que le mariage est certes 
une aventure complexe ; mais pas nécessairement difficile, si les deux conjoints comprennent et 
acceptent qu’il faut « tisser ensemble » et s’y mettent effectivement, si l’homme et la femme 
comprennent qu’ils ont des natures opposés sur certains points, mais qui sont complémentaires 
pour faire de nouvelles émergences, à l’image du spermatozoïde et de l’ovule qui donnent  le fœtus 
pour l’embryon. Elle estime que malgré tout, la confusion du rôle des conjoints dans la famille est 
totale au point de brouiller le statut même du parent par les fausses conceptions sur le genre  
 
Conclusions 
Des avis généraux et concordants ont mis en évidence le rejet trop rapide par les sociétés humaines, 
de mécanismes sociaux, apparemment désuets, qui avaient le mérite de garantir la stabilité sociale 
dans le domaine de la vie de couple, mais aussi dans beaucoup d’autres domaines, au profit de la 
quête de plus en plus effrénée de biens matériels et de satisfactions physiques. Les conseils avisés 
des révélateurs dans de nombreux domaines ont été rappelés pour mettre en exergue l’importance 
de la sagesse du délai, entre autres.    
Des différences importantes de nature existent aussi entre l’homme et la femme. Les hommes sont 
raisonneurs et n’aiment pas se tromper par rapport aux perspectives liées au temps, notamment en 
ce qui concerne l’avenir des enfants, tandis que les femmes sont plus engagées dans les taches 
spatiales et plus pressées. Cette différence dans les tempéraments, qui devrait être source de 
complémentarité est souvent source de conflits, chacun voulant rester dans son modèle et l’imposer 
à l’autre. La famille humaine n’impose pas de destin lié d’avance aux partenaires dans la chair, 
comme c’est le cas des Fils Créateurs et Divine Ministre. Les partenaires humains suivent en général 
des trajectoires différentes au-delà de cette vie, même s’il peut y avoir des exceptions. Le mariage 
humain n’est pas sacré au sens où les hommes le comprennent. 
Souvent les couples ne sont pas préparés aux difficultés et on comprend mieux la sagesse du plan 
adamique dans le jardin très axée sur l’éducation parentale. Dans la tradition sénégalaise et africaine 
sub-saharienne, on enseigne aux jeunes couples que le mariage c’est un pot de miel et un peu de 
piment, et que si le couple commence par consommer le pot de miel, il finira par partager, y compris 
avec les enfants le pot de piment, et inversement s’il commence par le pot de piment. Ceci pour les 
préparer aux difficultés. 
Par nature devant les difficultés, l’homme cherche à se retirer (contexte plus favorable à 
l’adoration), tandis que la femme a tendance à s’impliquer. Chacun doit savoir apprécier la valeur 
de la nature de l’autre.  En dehors de cela il y’a des aspects plus spécifiquement culturels dans toutes 
les communautés humaines, qui devraient inciter à être plus prudents dans nos jugements. 
Le problème de la famille reste sans doute le problème le plus complexe et le plus important, la 
société est d’abord une juxtaposition de familles. 
Il ne peut y avoir de vie de famille sans frustrations, mais il faut apprendre à relativiser   ces 
frustrations qui sont des opportunités de remise en cause et de croissance. Cette frustration est 
souvent la brèche qu’attend l’esprit pour combler nos insuffisances, elle est ontologique et 
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nécessaire pour grandir, et la frustration n’est vraiment un obstacle que si on se ferme par orgueil 
ou pour d’autres raisons valorisant à l’excès, l’intellect ou l’égo.   
Il est aussi rappelé que partout dans le monde, existent malgré tout, des personnes sages et avisées, 
priant, agissant en faveur de la reconstruction sociale, travaillant sur des bases saines et très 
honorables, dans leur propre cadre familial et tous les membres présents prient que de tels modèles 
se multiplient.   
 
 
 

LE POUVOIR DE L’INJONCTION POSITIVE 

GUY ET AGNES 

25 Février 2020 

Commentaires 

L’étude d’un livre « 21 jours sans se plaindre » reçu d’un éditeur, m’a permis de réaliser à quel point 

sans nous en rendre compte nous nous plaignons à longueur de journée et tout au long des jours 

et des années. Cela permet aussi de mesurer le poids et la portée de ces récriminations permanentes 

dans la société. Les hommes se plaignent toujours et se plaignent à propose de tout. 

L’injonction comprise comme un commandement précis, non discutable et obligatoirement 

exécutable permet un changement rapide dans l’attitude et des résultats inédits, surtout s’ils sont 

mis en corrélation avec des injonctions des enseignements du Livre d’Urantia, que notre conscience 

a validé auparavant telles que : 

• Être Parfait comme Dieu est Parfait 

• Croire en Dieu et L’aimer 

Etc, 

Cette injonction positive est facilitée par l’exemple de modèles qui l’incarnent à nos yeux, tel le cas 

de Moussa selon l’exemple cité par Guy, lors de leur rencontre de 2002. Mais aussi et toujours selon 

Guy, par l’exemple de groupe qui l’incarne en esprit, comme l’est notre groupe qui fonctionne 

depuis deux ans sur des bases favorisant la relation avec l’esprit comme une nécessité de notre être. 

Il indique tirer profit du fait que Dieu nous est naturel, tout au moins dans le fait de se référer 

constamment à Lui contrairement aux sociétés occidentales ou le sujet est quasi tabou. 

La question fondamentale et personnelle concernant le sujet, consiste à s’observer et à pouvoir se 

répondre à la question « Suis-je Positif ? » par rapport aux injonctions qu’on s’est fixées soi-même. 

Nous ne pouvons donner de contenu dynamique et vivant, par l’injonction positive qu’en la reliant 

à Dieu, qui est la source de tout ce qui positif dans la vie, étant Source de la vie elle-même 

Par ailleurs celui qui est libre dans le cadre de cette injonction bien comprise, ne rend compte qu’à 

Dieu. Nous devons aussi toujours dans ce cadre, reconnaitre et accepter que nous avons les mêmes 

idéaux, mais pas les mêmes idées. L’humanité s’unifie toujours par les idéaux et pas les idées. Les 

individus, les groupes, les nations et les races, sont et seront toujours des éditions inédites de 

l’Humanité, mais, l’Humanité elle-même reste une et cohérente uniquement dans le cadre du service 

dans le Supreme. Nous devons comprendre que nous sommes tous des cellules du corps 

d’humanité, mais dans l’organisme vivant du Supreme, toutes les cellules sont une dans la Vie du 

Supreme et sont malgré tout différentes dans leurs fonctions dans le cadre du Supreme. 
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La réalité commence son fonctionnement à partir de la Trinité pour définir la forme (ceci est vrai 

même au niveau physique et spatial pour aller du point à la ligne et de la ligne à l’espace) et décliner 

vers l’infinité. L’injonction positive favorise aussi la tolérance qui est un fruit de l’esprit par 

dépassement de la matière et des idées et des idéaux et grâce à la personnalité qui unifie tous les 

segments, apparemment séparés de la réalité 

Dans la manière de vivre et d’incarner cette injonction positive, les hommes et les femmes ont des 

sensibilités différentes qui devraient les faire parvenir à une forme de complémentarité dans le 

service, plutôt qu’à des situations conflictuelles s’ils se laissent tous guider par cet idéal    
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I Introduction 
« Qui Suis-je ? » 
« Et, comme à chacune des étapes précédentes de votre ascension vers Dieu, votre moi humain 
inaugurera ici de nouvelles relations avec votre moi divin » LU 113.1. p 147 
« Qui Suis-je » 
C’est une question qui peut paraitre saugrenue, et que peut être beaucoup de personnes vivent et 
meurent sans approfondir. C’est aussi une question que beaucoup de penseurs très avisés, ont passé 
une grande partie de leur vie à chercher à vouloir résoudre. La plupart du temps, la majorité des 
hommes et des femmes se contentent de réponses incomplètes, plus ou moins satisfaisantes, et à 
géométrie très variable, pour s’éviter de paraitre bizarre aux yeux des autres. Néanmoins, elle 
ressurgit très souvent lorsque nous sentons la vie nous abandonner  
 
II. « Qui Suis-je ? » L’approche humaine 
 
II.1 L’identification au corps et au mental 
 
Très souvent, dans la vie quotidienne, nous employons le sujet « je » pour désigner ou qualifier tous 
nos « états d’être ». Nous disons : « je suis malade », « je suis fatigué », « j’ai compris ». Il est facile 
de se rendre compte que c’est le corps qui est malade, c’est aussi le corps qui est fatigué, il est 
également facile de se rendre compte que c’est le mental qui a compris, et qu’on aurait tout aussi 
pu et peut être dû dire « mon corps est fatigué, « « mon corps est malade », « ma pensée a compris ». 
Quel est donc ce « je », distinct du corps et du mental, mais qui n’hésite pas à s’identifier à eux, au 
point qu’il peut paraitre saugrenu pour certains de dire ce qui en réalité est plus exact : « mon corps 
est malade » ou « ma pensée a compris ».  Retenons aussi simplement, que très souvent, les enfants, 
chez qui la personnalité d’affirmation de soi émerge, parlent d’eux, de leur corps, à la troisième 
personne. On pourrait aussi très bien se demander : « Qu’est-ce que cela révèle de la nature des 
réalités qui constituent l’Etre humain à cet âge déjà ? »   
Par ailleurs pendant le sommeil, alors que le corps est assoupi, que le mental de veille est inactif et 
l’égo en mode veille, cette conscience du « je suis » est parfaitement active, et parfois même extra 
lucide, témoignant des niveaux de conscience, et même de super conscience, illustrant nettement, 
le statut potentiellement très supérieur de la conscience du « je suis » sur tous les états 
d’identification. Autrement dit, notre conscience du « je suis » peut devenir un niveau de conscience 
partagé, entre deux aspects différents du « Je Suis »  
Cela dit, le processus d’identification au corps, au mental, parait aussi être quelque chose d’inné et 
d’irrépressible dans la nature humaine, telle que voulue par Dieu. Elle semble même être quelque 
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chose de désirable au départ, tellement désirable qu’elle se passe pendant l’enfance, à un âge auquel 
nous n’avons pas les moyens de nous opposer, et où tout semble être désirs auxquels nous nous 
identifions. L’enfant s’identifie absolument à tout ce qu’il entreprend, à un jeu de rôles permanent. 
Et lorsque nous nous éveillons plus tard à certains questionnements, nous n’avons plus le souvenir 
ou la mémoire des choses passées, nous n’en avons plus que l’expérience vécue et de nouvelles et 
autres formes de désir. C’est surement le but recherché, et c’est ce qu’on appelle un échafaudage.  
En attendant peut-être de comprendre pourquoi ? et vers quoi ? En définitive, l’attachement du 
« je suis » à ce qu’il n’est pas au départ ne doit pas entrainer de culpabilisation, mais doit être pris 
comme un fait de nature, un moyen en vue d’une fin.    
Rappelons-nous que : « Dans tout concept d’individualité, il faudrait reconnaitre que le fait de la vie vient 
d’abord, et son évaluation ou son interprétation ensuite. Un enfant commence par vivre, et ultérieurement il réfléchit 
sur sa vie. Dans l’économie cosmique, la perspicacité précède la prévision ». Cette identification au corps, et au 
mental, est intentionnelle et voulue au départ, elle constitue le fait de la vie qui vient d’abord. 
L’identification à ce que nous ne sommes pas, est nécessaire au départ. Elle nous permettra de nous 
identifier plus tard, à qui nous sommes réellement, et objectivement. Ceci adviendra lorsque viendra 
l’heure de « réfléchir et de procéder à l’évaluation et à l’interprétation du don de la vie », qui seule 
nous permettra de nous intégrer dans l’économie cosmique. Cela marquera notre naissance d’esprit 
après notre naissance à la vie matérielle. Tout comme le bébé dans le ventre de sa mère ne « sait » 
rien de l’après vie bien qu’il soit vivant. Le bébé qui nait au monde quelques secondes après 
l’accouchement est strictement le même que celui qui était dans le ventre de sa mère, en même 
temps qu’il n’est déjà plus le même, car il entre dans un nouveau cycle d’évaluation et 
d’interprétation de la vie, de l’état fœtal à celui du bébé.   
En définitive l’identification nous permet de découvrir la réalité dans un premier temps, de nous 
rendre compte ensuite que nous ne sommes pas cette réalité, pour finir par nous rendre compte, 
et découvrir qui nous sommes. Et c’est exactement le processus de toute croissance, avec au 
passage le bénéfice de l’expérience qui nous permettra de savoir comment améliorer cette réalité 
vécue, pour ceux qui la vivront plus tard. C’est un éternel perfectionnement de « Soi » par les autres 
et pour les autres. 
Cette transition n’est pas une anomalie, exigeant nécessairement des efforts extrêmes et des 
postures inhabituelles, ainsi que des formes d’ascèses très éprouvantes, comme certains pourraient 
le supposer, au regard de certaines théories très en vogue.   
Ou se situent les frontières, entre l’Etre qui dit : « Je Suis » , et ses moyens de perception de la 
réalité auquel « Je Suis » les identifie abusivement, et quelles sont les articulations ?    
Y répondre nécessite une connaissance suffisante des origines et de la destinée, que détient le « Je 
Suis ».  Cette acquisition (qu’elle soit factuelle ou intuitive), est nécessaire pour permettre à notre 
« je suis » d’écrire correctement l’histoire du moment présent, en particulier l’histoire de « qui suis-
Je », qui signifie donc « qui Etais je et qui Serai -Je ? ». Cela permettra d’établir la continuité entre 
l’origine, l’histoire et la destinée. Ceci est tellement vrai, que « Si le mental ne peut aboutir aux véritables 
conclusions et pénétrer jusqu’aux véritables origines, il sera infailliblement amené à postuler des conclusions et à 
inventer des origines, afin d’avoir un moyen de penser logiquement dans le cadre de ces hypothèses mentalement créées ». 
« De tels cadres universels pour la pensée des créatures, sont indispensables aux opérations intellectuelles rationnelles, 
mais, sans aucune exception, ils sont erronés à un plus ou moins haut degré. » Le but de la vie sera ensuite 
d’adapter l’imaginaire de l’Ego à la réalité du « Je Suis », vu du côté humain, et d’adapter « le plan 
prédestiné de l’Ajusteur de Pensée » à la réalité du vécu du sujet qu’Il habite. 
Le fonctionnement normal du mental, a donc nécessairement besoin d’une révélation, permettant 
de relier les origines et la destinée dans le moment présent, qu’il s’agisse d’autorévélation ou de 
révélation d’époque, validée par le mental et certifiée par l’expérience de la créature 
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II. 2 « Je Suis » en l’homme et la Conscience » : La Personnalité 
 
D’autre part, le simple fait de reconnaitre la réalité de ce « Je » révèle en même temps la réalité de 
la Conscience, comme étant inhérent à ce « Je », et comme moyen de perception de tout ce à quoi 
il s’identifie, en tant que corps ou mental, ou qu’il perçoit en tant que quelqu’un d‘autre.  L’état de 
sommeil et de rêve prouve que cette conscience n’est ni dans le corps assoupi, ni dans le mental en 
mode veille 
Pour en revenir au sujet, on peut toujours se demander : Qui est ce « Je » qui perçois le corps et le 
mental ? Et qui, parce qu’il « Est » en disant « Je suis », est aussi Conscience, et nous confère la 
conscience. Non seulement la conscience de notre corps, de notre mental, et de notre moi humain, 
mais aussi la conscience de l’autre, quand il dit « je te connais » et par extension la conscience du 
monde à travers les organes de perception du corps. Quel est ce « Je » pour qui, en définitive, tout 
est outil ou objet de perception ? Et à quelle fin ?  
Rappelons à ce niveau, que les enseignements du Livre d’Urantia nous informent que : « dans 
l’expérience humaine, tout ce qui n’est pas spirituel, sauf la personnalité, est un moyen en vue d’une fin. Toute 
véritable relation entre un mortel et d’autres personnes – humaines ou divines – est une fin en soi. Et une telle 
association avec la personnalité de la Déité est le but éternel de l’ascension de l’univers. ». Le « Je Suis » est la 
Personnalité Divine en chacun de nous, et grâce à elle, nous sommes conscients, et nous sommes 
aussi conscients d’être conscient, mais nous n’en possédons pour l’instant, que les niveaux de 
conscience liés à nos moyens limités de perception de la réalité 
La finalité véritable du « Je Suis », en chacun de nous, et de la conscience de la réalité qui lui est 
inhérente est donc établie : il s’agit des relation avec les personnalités humaines et divines et avec 
la Personnalité de la Déité elle-même. (Retenons qu’il s’agit à ce niveau, d’association avec la 
Personnalité de la Déité elle-même, et pas d’une association avec la Personnalité du Père). Mais le 
« Je Suis » en nous, ne peut le faire qu’en expérimentant des niveaux de conscience successifs, et 
en s’identifiant comme personnalité humaine ou « ego », face à d’autres personnalités et finalement, 
face à la Source des Personnalités, le véritable « Je Suis », le Père Universel dont notre « Je Suis » 
est un attribut et un don.  
N’oublions pas que tout le reste est, aura été ou sera finalement un moyen en vue d’une fin. A 
chaque étape, les moyens correspondants seront abandonnés, pour d’autres plus élaborés, une fois 
le but atteint, qu’il s’agisse du type de corps ou du type de mental, ou des choses qui leur sont 
associées, autrement les autres étapes ne pourraient pas être atteintes, et les mêmes exigences se 
reproduiront avec des conditions plus difficiles et plus exigeantes. La meilleure illustration est 
fournie par l’observation de la croissance d’un enfant. L’enfant n’hésite pas à s’attacher et à se 
détacher des possibilités du corps et du mental évoluant, aux différentes étapes, allant du nourrisson 
à la petite enfance, de l’enfance à l’adolescence.  La clé de la croissance de la personnalité, pour 
l’adulte, est donc de retrouver, face à la survie, l’enthousiasme, la confiance et la gratitude des 
enfants face à la vie, dont ils attendent chaque jour, un émerveillement nouveau. Pour avoir tous 
été enfants, et vécu cela, la possibilité existe pour chacun de nous.    
D’autre part, il est vrai, que dans les temps modernes, il y’a une tendance excessive à l’identification 
aux choses et à l’intellect, via notre attachement au corps et au mental. Cette tendance, en plus du 
sentiment de séparation, qu’elle crée et que nous aborderons plus loin, suscite de plus en plus des 
thérapies de désidentification comme une forme de panacée contre le manque de plus en plus 
criard, d’empathie pour autrui qui en résulte, à la faveur de certaines théories, souvent d’inspiration 
asiatique sur le détachement, et ses effets bénéfiques sur la Paix mentale.  
Cependant, il faut toujours rappeler encore une fois, que cette identification au corps et au mental 
est bien un processus nécessaire, et voulu par le Père, qui s’installe dans la prime enfance, lorsque 
nous n’avons aucun moyen de nous y opposer. L’objectif est de créer l’identité mortelle (dans le 
cadre planétaire) et l’individualité humaine (la coordination des facteurs d’identité), dont le « Je 
Suis » aura besoin pour son expression, avec les attributs parfaitement définis. Car rappelons que :  
Dans l’étude de l’individualité, il serait bon de rappeler :    
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1. Que les systèmes physiques sont subordonnés 
2. Que les systèmes intellectuels sont coordonnés. 
3. Que la personnalité est superordonnée. 
4. Que la force spirituelle intérieure est potentiellement directrice. 
 
En nous rappelant que : « Et, comme à chacune des étapes précédentes de votre ascension vers Dieu, votre moi 
humain inaugurera ici de nouvelles relations avec votre moi divin » LU 113.1. p147, posons-nous à nouveau 
la question suivante : celle de savoir, quelles nouvelles relations le moi divin, le « Je Suis » d’essence 
divine, devra établir avec la personnalité humaine, cette personnalité superordonnée émergente, 
bâtie autour de l’individualité et de l’identité mortelle, mais qui ne se prévaut pas toujours de cette 
super ordination, car elle a tendance à s’identifier au corps et au mental   
A cette étape, rappelons-nous encore une fois que : « Dans tout concept d’individualité, il faudrait 
reconnaitre que le fait de la vie vient d’abord, et son évaluation ou son interprétation ensuite. Un enfant commence 
par vivre, et ultérieurement il réfléchit sur sa vie. Dans l’économie cosmique, la perspicacité précède la prévision ». 
Après que le moi humain nous ait en général identifié au corps, au mental et aux autres perceptions 
qui leur sont associées, par le fait de la vie, nous en venons à l’heure de l’évaluation et de 
l’interprétation, l’heure de la recherche de la perspicacité spirituelle, l’heure qui devra permettre à 
l’Ajusteur et au « Je Suis » de passer de l’ombre à la lumière de la conscience.  
Cela conformément à la volonté du Père Universel à travers le plan d’aboutissement progressif 
 1. Le plan d’aboutissement progressif. C’est le plan du Père Universel pour l’ascension par 
évolution. Ce programme fut accepté sans réserve par le Fils Éternel lorsqu’il concourut à la 
proposition du Père, « Faisons les créatures mortelles à notre propre image ». Ce dispositif pour rehausser 
les créatures du temps, implique que le Père attribue des Ajusteurs de Pensée et dote les créatures 
matérielles des prérogatives de la personnalité. 
 Tout ce qui a été dit jusqu’ici, concerne la relation personnelle de chacun de nous dans ses relations 
avec les attributs du « Je Suis » cherchant à s’exprimer au travers de son « moi ». Imaginons à 
présent que ce même processus a cours, à chaque instant, à travers les sept milliards d’individus 
vivant sur la planète et sur tous les habitants mortels des sept mille milliards de planètes (à terme) 
du Grand Univers. 
La question naturelle est comment ordonner tout cela ? 
 
III. « JE SUIS ». Le Père Universel 
 
La caractérisation et la définition du « Je Suis » en partant du Père Universel et des présentes 
révélations est différente. Cette caractérisation du « Je Suis » nous est plus difficilement accessible, 
en tant que créature, mais elle correspond sans doute à une meilleure caractérisation de la réalité, 
telle qu’elle existe en Dieu, au niveau existentiel, alors que nous sommes entièrement des êtres 
expérientiels. 
On peut citer quelques-unes de ces caractérisations 
« Le Je Suis est l’Infini ; le Je Suis est aussi l’infinité » 
« En tant que concept existentiel, le JE SUIS n’est ni déifié ni non déifié, ni actuel, ni potentiel, ni personnel ni 
impersonnel, ni statique ni dynamique »  
Cette caractérisation et cette approche, qui transcendent les aptitudes et les points de vue des 
créatures que nous sommes, trouve néanmoins des moyens de s’exprimer. Ces moyens 
d’expression prennent en compte, la totalité des potentialités de croissance de l’ensemble des 
créatures sensibles au « Je Suis » (douées de la sensibilité au circuit de Personnalité du Père), ainsi 
que la totalité des expressions divines transmissibles à ces créatures. Ce moyen qui est le creuset 
vivant de l’actualisation expérientielle des potentiels contenus dans l’existentiel est la réalité même 
du Supreme. 
Il induit une nouvelle donne, différente du concept du Je Suis existentiel et du concept humain de 
l’approche du Je Suis. Il s’agit de « Je Suis ce que Je Suis » ou, en ce qui nous concerne, de 
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l’expérience de l’homme et de l’humanité en Dieu et dans le Supreme, le Supreme qui est 
l’expression vivante de Dieu dans le Cosmos et le trait d’union entre le Père Universel, et les 
créatures et les réalités du Grand Univers   
    
III. « Je Suis ce que Je Suis » : Le Supreme 
 
182 .9.10 « Le Père qui est aux cieux avait cherché à se révéler à Moïse, mais ne put aller plus loin que de faire 
dire : « JE SUIS ». Lorsqu’il fut pressé de se révéler davantage, il dévoila seulement : « JE SUIS ce que JE SUIS 
». Mais, lorsque Jésus eut achevé sa vie terrestre, le nom du Père avait été révélé de telle sorte que le Maitre, qui était 
le Père incarné, pouvait dire à juste titre : 
Je suis le pain de vie. 
Je suis l’eau vivante. 
Je suis la lumière du monde. 
Je suis le désir de tous les âges. 
Je suis la porte ouverte au salut éternel. 
Etc … » 
« Je Suis » se réfère au Père Universel et n’a pas besoin d’autre qualificatif, mais n’est 
compréhensible en tant que tel qu’au Paradis ; et pas dans le cosmos en évolution ou le Père 
Universel n’est pas personnellement présent.  
« Je Suis ce que Je Suis » traduit l’étape supplémentaire du Père Universel se manifestant en tant 
que Dieu le Supreme, le Dieu des Créatures, car étant lui-même Créateur (intégrant tous les attributs 
de la Trinité) et Créature en même temps. A travers la manifestation « Je Suis ce que Je Suis » la 
personnalité du Père Universel revêt le manteau du temps car Il s’identifie au Cosmos dont il détient 
le pouvoir animateur (grâce aux efforts du Tout Puissant Supreme) et Se personnalise en tant 
qu’Etre Supreme. « Je suis ce que Je suis » traduit le passage de l’Etre au Paradis et dans l’Univers 
Central, à l’existence dans le Grand Univers. Il s’agit donc bien d’une réponse complète adressée 
au mental de Moise, et d’une avancée dans la clarification, car « la plus grande compréhension du 
Père pour le présent âge de l’univers réside dans la connaissance du Supreme ».  
De la même manière, et à l’image du Supreme, le « Je Suis » en nous  est en train de vivre son « Je 
Suis ce que Je suis » en s’identifiant et en se personnalisant aux réalités du monde, afin de gagner 
le pouvoir de s’identifier et de se personnaliser avec sa véritable nature et de se coordonner au 
Supreme. (Ces identifications aux réalités passagères sont les « illusions » des philosophies 
asiatiques). Tout cela, conformément au rappel la mission d’aboutissement progressif, qui est le 
Commandement Supreme adressé à toutes les créatures évolutionnaires « Soyez Parfaits comme Moi-
même je suis parfait ». Le Père Universel se l’applique à Lui-même en tant que Supreme, avant de 
l’exiger de ses Créatures en tant que partenaires du Supreme 
 Enfin ce rappel est inséré en lien avec l’effusion terminale du Maitre Fils qui rend le Supreme plus 
accessible à tous, en concluant parmi ses attributs 
« Je suis le lien vivant entre le temps et l’éternité » qui éclaire immensément la réalité et la nature du « Je 
Suis » en chaque homme qui s’éveille au désir de faire la volonté de Dieu, à chaque personnalité ou 
moi humain qui cherche à découvrir et réaliser le plan prédestiné de son Ajusteur, confié à la 
Personnalité Divine qui l’habite. Il n’y a plus de frontière entre l’Etre (Prérogative du Père au 
paradis) et l’Existence (Attribut du Père revêtant le manteau du Supreme) et nous pouvons 
participer des deux en faisant en sorte « que ce soit notre volonté que la volonté du Père soit faite »   
Dieu le Père se révèle par les actes en vue de la mission d’aboutissement progressif, pour laquelle 
Il nous a créé à son image et à sa ressemblance. Notre vie, au-delà de notre incarnation dans la 
chair, devra osciller entre la méditation et la communion personnelle avec le Père, pour acquérir la 
Sagesse et ensuite utiliser cette Sagesse pour l’Action et le Service impersonnels dans le cadre du 
Supreme 
Ainsi, « Et, comme à chacune des étapes précédentes de votre ascension vers Dieu, votre moi humain inaugurera ici 
de nouvelles relations avec votre moi divin »  
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Synthèse des Discussions 
 
Il est notable de voir le pouvoir de la personnalité à s’identifier dans des jeux de rôle et à unifier la 
réalité tout en impliquant Dieu dans cette expérience de la vie. La personnalité commence par 
l’identification aux choses pour permettre leur saisie par la pensée, puis l’identification aux idées et 
l’aboutissement au niveau moral (personnalité tournant autour d’elle-même) pour aboutir 
finalement à la mise en évidence de la personnalité elle-même pour d’autres perspectives empreintes 
d’idéal et impliquant une réalité inédite : l’Ame.  
Il ne faudrait pas perdre de vue non plus, derrière toutes ces identifications, la révélation de la 
Primauté du Père 
Il est appréciable de se rendre compte de la valeur potentielle contenue dans le fait d’accepter 
l’expérience de la matière, notamment pour les femmes, en comprenant que derrière, c’est Dieu 
qui vit l’expérience avec nous à travers notre personnalité. 
Evoquant la fin difficile de certaines personnes d’après des témoignages de participants à cette 
session, il a été rappelé, que l’expérience de la mort (du corps physique) fait néanmoins partie de 
l’expérience de la vie, y compris pour les Fils Créateurs en incarnation physique dans la chair, et il 
faut aussi savoir mourir en comprenant qu’il s’agit d’un transfert et d’une transition  
Agnès rappelle sa propre expérience personnelle de mise en difficulté physique, à la suite d’un 
accident avec des conséquences très invalidantes, qui l’a maintenue longtemps à l’hôpital, puis en 
chaise roulante ; l’obligeant à vivre une désidentification obligée de ce corps, puis une gratitude à 
ce même corps, de lui avoir, malgré tout, permis d’avoir mis au monde trois enfants adorables, 
avant l’accident et d’avoir permis avec l’aide des médecins, une régénération suffisante des parties 
vitales de son être, qui lui a permis de retrouver une vie normale, et enfin, d’avoir vécu tout cela, 
pour en arriver à pouvoir remercier Dieu d’être restée en vie,  et pouvoir découvrir avec Lui et en 
lui « Qui Suis-Je »  
Le dilemme entre la personnalité conférée à la Créature et l’identité détenue par l’Ajusteur, est tel, 
qu’en définitive, la solution acceptable idéale pour unifier la personnalité et l’identité, reste l’accord 
entre la créature et son Créateur, et cela donne à l’homme une toute appréciation du « Qui Suis-
je ». Cela donne aussi du relief, du sens et de la consistance à l’expression « Dieu se faisant homme » 
et devrait nous donner une toute autre idée de nous-mêmes 
Parmi les leçons retenues par Agnès de Moussa, qui a été son éducateur spirituel pendant de longues 
années et le fondateur de ce Groupe de Réflexion, il y’a cet autre questionnement consistant à se 
demander « Qui Suis-je devenu ? » obligeant à maintenir un questionnement constant sur la nature 
de notre relation à Dieu au quotidien. Ce qui corrobore le souvenir de Cheikh qui écrivait sur son 
« mur » comme pense bête, « Si je devais naitre, paraitre et disparaitre, à quoi ça sert » 
Les échanges ont permis de mettre en évidence l’importance de la discipline pour progresser, 
discipline qui fit défaut à Lucifer. Nous devons, chacun à titre personnel, et par rapport aux 
spécificités de son expérience, tirer pour nous-mêmes, les enseignements de l’importance de cette 
discipline, car elle est réellement libératrice. 
En définitive, le seul choix véritable est l’Etre ou le non-Être. Le processus menant au non Être 
est la source de tous les maux, et l’installation inclut toutes les opportunités de croissance, 
l’assurance de la Foi et la certitude du divin.  
A la suite des témoignages et appréciations des personnes présentes, Aurore atteste que, même si 
les difficultés et les problèmes qu’elle vit n’ont pas évolué, elle sent en elle le pouvoir d’y porter un 
regard nouveau et encourageant, sur la base des nombreux messages qu’elle a perçu dans les 
différentes présentations. Il est enfin rappelé que dans de tels cas, le plus important est de percevoir 
le mécanisme de l’esprit dans de telles situations, et de savoir y rester. 
Il est également rappelé, que le Supreme voit la création évoluant vers son terme final, comme une 
seule entité, sans séparation aucune entre les créatures qui en sont ses cellules vivantes, quant à 
l’aboutissement.  
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 Ceci est tellement vrai que le Supreme Lui-même et l’ensemble des créatures vivantes du Cosmos 
en évolution atteignent le parachèvement du Supreme en même temps. Ainsi tout acte commis par 
quelqu’un pour freiner ou retarder tout homme ou quelque créature du cosmos dans son évolution 
ordonnée par Dieu, est un acte de retard pour lui-même.    Dieu (le Supreme) passe réellement par 
toutes les voies pour Se révéler à nous. 
A ce sujet, Moustapha rapporte ceci : Un jour, ma fille alors âgée de six ans ; (elle en a douze cette 
année) m’a demandé « Il parait qu’avec maman, c’est toi qui m’as fait. Je voudrai savoir comment 
et pourquoi ? ». Ayant perçu ma surprise, elle a enchainé en disant : « Ce n’est pas pressé, réponds 
plus tard ou quand tu voudras ». Quelques jours plus tard, je lui ai rappelé sa question, et elle ne 
semblait plus s’en souvenir. J’ai alors aussitôt compris que c’est mon Ajusteur qui cherchait à me 
dire « Il est temps que tu t’intéresses à comment tu as été créé, et pourquoi tu as été créé, autrement 
dit de me demander « Qui Suis-je ?». Cela a été pour moi une indication positive de plusieurs choses 
à la fois. D’abord que Dieu le Père, via notre Ajusteur de Pensée, utilise toutes les voies et toutes 
les voix pour S’exprimer, à travers le fonctionnement de Dieu le Supreme. Ensuite, que cette 
manifestation du Supreme, à travers les relations familiales, sociales, professionnelles, etc., est la 
technique même de la croissance, via le service, qui trouve ainsi tous les moyens d’expression requis 
dans la vie des hommes.   Et enfin, que c’est à ce service, ainsi éclairé de l’intérieur par l’Ajusteur 
et l’Ame, et qui requiert adoration et prière pour une appropriation personnelle, que nous invite le 
Maitre. Lorsqu’il est compris, accepté et mis en œuvre, il traduit le fait que « c’est notre volonté que 
Sa Volonté soit faite »    
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PRESENTATION DE ASSANE 
 
‘’Soyez parfaits comme moi-même Je suis parfait’’ tel est l’injonction, le commandement qui a 
démarré la fabuleux projet de création des mortels et qui fonde la religion. 
En effet pour que la religion soit, il faut que Dieu soit et il faut que l’homme soit. Dieu étant 
existentiel il restait à créer l’homme, la créature la plus imparfaite pouvant atteindre la perfection 
divine. Tout ce qui sort directement de Lui étant parfait il a fallu que Dieu crée des créateurs 
capables de sortir toute la série de créatures imparfaites nécessaires à la réalisation de son projet. Il 
s’agit des fils créateurs paradisiaques issus du Père Universel et du Fils Eternel en association avec 
les Esprits Créatifs issus de L’Esprit Infini. 
Ensemble ils créent et gèrent un univers Local faits de mondes morontiels et de planètes matérielles 
où apparait la vie humaine. Après avoir reçu un univers local et créé des êtres avec son associé 
divin, le fils créateur le gère avec le Père du Paradis dont la sagesse est représentée par un Union 
des jours (Emmanuel) de la Trinité conseiller du fils créateur. Sa souveraineté suprême sur son 
univers local ne sera acquise qu’a après manifesté la nature divine sous ses sept associations 
possibles dans la ressemblance de sept formes de ses créatures ; il s’agit des sept effusions du fils 
créateur. La septième étant la manifestation de la nature du Père, l’amour du Père Universel en tant 
qu’homme. Jésus fut l’incarnation de notre fils créateur pour révéler l’amour et la nature du Père 
Universel. Pour cela il a fallu qu’il naisse comme un bébé, grandisse, découvre la volonté de Dieu 
et s’y soumette avec comme outils son humanité, sa foi et l’esprit du Père qui l’habite (l’ajusteur de 
pensée). En résumé, par la religion, que par la foi il doit arriver à la ressemblance avec son ajusteur  
La religion de Jésus est donc un parcours, un programme de transformation que tout homme 
normalement constitué suivra pour se spiritualiser, révéler l’amour du Père aux autres, ressembler 
au Père. La seule différence est que le fils créateur ne fusionne avec son ajusteur mais retrouve sa 
vraie nature tandis que le citoyen de la planète fusionne avec son ajusteur et poursuit son ascension 
vers le Père Universel. 
N’eut été le caractère particulier de notre monde le fils créateur aurait pu s’incarner, atteindre le 
parachèvement maximum et repartit tout aussi naturellement qu’il était venu ; c’est d’ailleurs ce 
caractère particulier de notre monde entaché par le péché et la rébellion qui l’a poussé à choisir ce 
monde et démontrer ainsi qu’il est possible dans des conditions extrêmes de connaitre Dieu par la 
vraie religion et de lui ressembler. Son projet de création est donc bon et il résout et clôt en même 
temps la rébellion dans notre système et l’univers local   Cf les conseils d’Emmanuel  
.1329 - §2 “Et maintenant, mon frère, en prenant congé de toi tandis que tu te prépares à partir 
pour Urantia et après t'avoir conseillé sur la conduite générale de ton effusion, permets-moi de te 
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présenter certains avis résultant d'une consultation avec Gabriel et concernant des phases mineures 
de ta vie de mortel. Voici ce que nous suggérons en plus : 
P.1329 - §3 “ 1. Que, dans la poursuite de l'idéal de ta vie de mortel sur terre, tu accordes quelque 
attention à la réalisation et à la valeur d'exemple de certaines choses pratiques immédiatement utiles 
à tes compagnons humains. 
P.1329 - §4 “ 2. Au sujet des relations de famille, donne préséance aux coutumes acceptées de la 
vie de famille telles que tu les trouveras établies au jour et dans la génération de ton effusion. Vis 
ta vie familiale et communautaire conformément aux habitudes des gens parmi lesquels tu as choisi 
d'apparaître. 
P.1329 - §5 “ 3. Dans tes relations avec l'ordre social, nous te conseillons de limiter essentiellement 
tes efforts à la régénération spirituelle et à l'émancipation intellectuelle. Évite d'être mêlé à la 
structure économique et aux engagements politiques de ton époque. Consacre-toi plus 
spécialement à vivre la vie religieuse idéale sur Urantia. 
P.1329 - §6 “ 4. En aucune circonstance, et même dans le plus infime détail, tu ne dois t'immiscer 
dans l'évolution progressive normale et ordonnée des races d'Urantia. Mais cette interdiction ne 
doit pas être interprétée comme limitant tes efforts pour laisser derrière toi, sur Urantia, un système 
durable et amélioré d'éthique religieuse positive. En tant que Fils dispensationnel, certains privilèges 
te sont accordés relatifs à l'avancement du statut spirituel et religieux des peuples du monde. 
P.1330 - §1 “ 5. Dans la mesure où tu le jugeras opportun, tu dois t'assimiler aux mouvements 
religieux et spirituels existant sur Urantia ; mais cherche, de toutes les manières possibles, à éviter 
l'établissement officiel d'un culte organisé, d'une religion cristallisée ou d'un groupement éthique 
séparé d'êtres humains. Ta vie et tes enseignements doivent devenir l'héritage commun de toutes 
les religions et de tous les peuples. 
P.1330 - §2 “ 6. Afin de t'éviter de contribuer sans nécessité à la création, sur Urantia, de systèmes 
stéréotypés ultérieurs de croyances religieuses ou d'autres types d'allégeances religieuses non 
progressives, nous te donnons encore un conseil complémentaire ; ne laisse aucun écrit derrière toi 
sur la planète. Abstiens-toi de tout écrit sur matériaux durables ; ordonne à tes associés de ne pas 
faire d'images ou d'autres portraits de ton corps physique ; veille à ne rien laisser de potentiellement 
idolâtre sur la planète au moment où tu la quitteras. 
P.1330 - §3 “ 7. Pendant que tu vivras la vie sociale habituelle et ordinaire de la planète et que tu 
seras un individu normal du sexe masculin, tu n'entreras probablement pas dans la relation du 
mariage qui serait parfaitement honorable et compatible avec ton effusion. Mais je dois te rappeler 
que l'une des règles d'incarnation de Sonarington interdit qu'un Fils d'effusion originaire du Paradis 
laisse derrière lui une descendance humaine sur une planète quelconque. 
P.1330 - §4 “ 8. Pour tous les autres détails de ta prochaine effusion, nous voudrions te confier aux 
directives de l'Ajusteur intérieur, aux enseignements de l'esprit divin toujours présent pour servir 
de guide aux hommes, et au jugement raisonnable du mental humain expansif dont tu seras doué 
par hérédité. Une telle association d'attributs de créature et de Créateur te permettra de vivre pour 
nous la vie parfaite de l'homme sur les sphères planétaires. Cette vie ne sera pas nécessairement 
parfaite au regard d'un homme particulier, d'une génération particulière sur un monde particulier 
(encore bien moins sur Urantia) mais sa plénitude sera estimée entière et suprême par les mondes 
plus perfectionnés et en cours de perfectionnement de ton vaste univers. 
P.1330 - §5 “ Et maintenant, puisse ton Père et mon Père, qui nous a toujours soutenus dans tous 
nos accomplissements passés, te guider, te soutenir et être présent près de toi à partir du moment 
où tu nous quitteras, et où tu achèveras d'abandonner ta conscience de personnalité. Qu'il en soit 
ainsi tout au long de ton retour progressif à la récognition de ton identité divine incarnée sous 
forme humaine, et ensuite au cours de toute ton notre Père. Quand je te reverrai sur Salvington, 
nous célèbrerons ton retour en tant que souverain suprême et inconditionnel de cet univers que tu 
as toi-même créé, servi et complètement compris. 
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L’EXPERIENCE RELIGIEUSE DE JESUS : 
 
Né dans une famille juive il a été élevé dans la croyance en un Dieu unique, un Dieu de la nation 
hébraïque. Comme tout enfant il croyait au savoir et au pouvoir absolus de son père terrestre, était 
questionneur sur tout ; mais il a été désillusionné lorsqu’il a demandé à son père la cause d’un léger 
tremblement de terre de terre qui venait de se produire. Sachant que dire que c’était Dieu allait 
déclenchait une série de questions encore plus embarrassantes le père a reconnu qu’il ne connaissait 
pas la cause de ce phénomène. Jésus avait alors 7ans ; son ajusteur étant venu l’habiter un an 
auparavant. 
Il était curieux et admiratif devant la nature et la beauté même celle des bâtiments des villes des 
gentils qu’il apercevait au loin lors de ses promenades. Son père a cherché sans succès à refréner 
cette admiration des bâtiments de la décapole en lui présentant la grandeur et la gloire de l’histoire 
du peuple juif et de Jérusalem. 
Il était assoiffé de connaissances scientifiques, mais étudiait aussi les pratiques religieuses de 
l’époque, les livres sacrés etc. (c’est du livre d’Enoch qu’il tirait le nom, du fils de l’homme). A sept 
ans Il faisait ses prières, comme le recommandait le rituel, mais demandait toujours « juste un 
entretien avec mon père dans les cieux ». Cela témoignait d’une attraction et d’une sensibilité à la 
bonté de Dieu. C’est la demande candide d’un enfant qui a foi en la bonté de son père qu’il aime.  
Donc assez tôt on perçoit en Jésus une émergence du goût pour la vérité, la beauté, la bonté, les 
prémisses d’une foi sincère. 
Nazareth avait l’avantage d’être visitée par différentes races humaines, des penseurs juifs orthodoxe 
ou modérés qui exposaient dans la synagogue. Jésus était toujours présent et cela excitait son élan, 
son envie de connaitre Dieu son Père, sa création, les hommes et d’autres civilisations.il a étudié 
beaucoup de livres religieux ; c’est du livre d’Enoch qu’il a tiré son nom de fils de l’homme. Son 
maître religieux, le Chazan a avoué d’ailleurs « avoir plus appris par les questions pénétrantes de 
l’enfant que lui n’a été capable d’enseigner à Jésus. Les tentatives de Jésus, ses efforts pour connaitre 
son Père dans les cieux et relationner avec lui étaient réels et commençaient à porter des fruits. En 
témoigne sa réponse à l’érudit juif venu de Jérusalem pour voir la possibilité de l’emmener, en 
accord avec ses parents à Jérusalem ;ces derniers en désaccord ont demandé à Jésus de choisir de 
partir ou de rester ; Jésus a répondu après s’être recueilli et posé le problème à son Père céleste a 
décidé de rester en disant : « eux qui m’aiment (ses parents)tellement doivent être capables de faire 
plus pour moi et me guider plus sûrement que des étrangers qui peuvent seulement voir mon corps 
et connaitre mes pensées mais ne peuvent guère me connaitre vraiment ». L’enfant n’était pas sûr 
que cette réponse venait de son Père céleste mais la sagesse de la réponse est une preuve d’un 
contact avec le fragment divin en lui. Cela témoigne aussi que jésus avait conscience de la présence 
de la personnalité et la comme l’être véritable et non le corps ou le mental. 
Cette tendance, cet élan a recherché le contact avec son père céleste l’ont transformé à tel point 
qu’il commençait à avoir des éclairs sur sa vraie mission et nature à 10ans. Il s’en est ouvert à ses 
parents et ceux n’ont fait aucun commentaire. Ils ont gardé secret pour l’enfant la visitation de 
Gabriel à propos de sa venue et de sa destinée. Ces éclaircissements sur sa mission ont continué 
jusqu'à sa treizième année où il a reçu un message de Salvington lui indiquant qu’il est temps qu’il 
s’occupe des affaires du Père, c'est-à-dire harmoniser sa volonté à celle du Père, révéler l’amour du 
Père aux hommes. La veille son mental a été profondément illuminé par un fort courant spirituel, 
et il était submergé par une pitié affectueuse pour ces foules de juifs ignorant l’esprit qui 
s’assemblaient venant de partout pour célébrer la pâque à Jérusalem. Il aurait continué ce chemin 
d’harmonisation avec son ajusteur de pensée et de révélation l’amour du père s’il n’y avait pas eu 
ce malheureux accident qui a emporté son père terrestre et qui l’obligé à prendre en charge sa 
famille et jouer le rôle de père et de frère. Il en fut ainsi jusqu'à son voyage à travers le monde 
(Rome, Carthage ...) qui parachevé son expérience religieuse. 
Son séjour à Jérusalem, en dehors de l’affection qu’il ressent pour son peuple lui a permis de 
découvrir la face hideuse du temple (les courtisanes, le commerce, le manque de solennité…), de 
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discuter avec les docteurs de la religion et de percevoir les limites de sa religion maternelle. Le fait 
de repousser son heure a été l’occasion de faire l’expérience parentale avec sa famille. Son service 
fraternel a commencé là-bas avec des séances de questions réponses, en utilisant l’injonction 
positive pour éduquer ses fréres.il leur a enseigné avec plus ou moins de réussite la prière 
personnelle à la place des formules mécaniques. C’est de cette période que date la prière de « Notre 
père… ». Lorsqu’il a jugé que sa famille était assez solide et pouvait être gérée par Jacques Il 
entamait son périple de Rome. Durant ce périple il a pu se synchroniser avec son Ajusteur par la 
rencontre avec d’autres hommes, civilisations, cultures et religions cherchant à expérimenter et 
coordonner la vérité, la beauté, la bonté pour manifester un amour de qualité. Ce qui pointait dans 
son enfance a pu être vécu personnellement, expérimenté par Jésus avec seulement sa foi en Dieu 
son Père qui l’habite pour atteindre l’unification de son être, la sagesse suprême et le statut de 
fusion avec son Ajusteur. 
CONCLUSION : 
La religion de jésus est la vraie religion. Sa vie est une démonstration de la vraie religion, accessible 
à tout être humain qui a la foi. Jésus est un homme qui a une foi personnelle en Dieu qui découvre 
l’amour de ce Dieu en lui et qui sous la houlette de ce Dieu intérieur coordonne et expérimente la 
vérité, la beauté, la bonté et a pu ainsi révéler l’amour de ce Dieu par une sagesse suprême. Les 
pratiques qui permettent cela sont : 
L’adoration, une tentative pour atteindre la nature divine et qui fait émerger, éclore l’âme 
morontielle et découvrir l’actualité de l’amour de Dieu, les valeurs spirituelles. 
Le service désintéressé, la fraternité dont l’exercice oblige l’homme à étudier les faits pour les 
coordonner efficacement aux valeurs. Il confère la sagesse 
La prière qui demande la force et la sagesse de résoudre les problèmes qui nous confrontent 
quotidiennement   
 

 
 
SYNTHESE DES DISCUSSIONS 
 
Il est important de bien noter que le rajout du ministère public assumé par Jésus n’est pas le vécu 
de sa vie qui l’a conduit au statut de fusion avec son Ajusteur de Pensée.  
Ace titre, il est important pour notre propre croissance dans le cadre de l’harmonisation avec la 
présence divine en nous, notre Ajusteur de Pensée, de considérer sa vie avant son apostolat. 
L’absence de phénomènes apparemment « surnaturels » en relation avec l’acquisition d’une 
conscience humano divine progressive est plus utile pour comme source d’inspiration pour notre 
propre croissance spirituelle 
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Ensuite il faut bien comprendre que la deuxième partie de son ministère (après le baptême de Jean), 
lui a été suggérée par Emmanuel, et donc certainement avec l’approbation de la Trinité qu’il 
représente dans notre Univers Local. Cette phase de son ministère, débouche nécessairement sur 
des possibilités inédites par rapport à la procession ordonnée des âges planétaires, sur les mondes 
de l’espace habités par des êtres à statut humain. Elle s’inscrit de ce fait comme un épisode « hors-
série » de la procession normale de la succession des âges planétaires, pour des perspectives 
inédites, liées au fait que la planète d’effusion terminale est « pupille du Fils Créateur ». Cette 
particularité se signale déjà par des dispositions inhabituelles (pour les planètes qui suivent le cours 
normal de la succession des âges planétaires) sur Urantia, telles que l’établissement d’un circuit des 
archanges ; la nomination d’anciens mortels d’Urantia dans des services pour tout Satania, des 
représentations du Fils Créateur dans certains domaines, etc. pour ce qu’on en a révélé. La 
cinquième révélation d’époque sous forme de Livre, est également un épisode dans cette approche 
« hors-série », liée à la seconde phase de la mission de Michael. Cependant, ce n’est pas le livre qui 
importe dans l’esprit des « Livres Sacrés » traditionnels des hommes, mais ce qui sera fait à partir 
des vérités vécues des enseignements du Livre. Tout cela s’articule autour du fait qu’il a, à titre 
personnel atteint le Supreme, et peut engager la manifestation du Supreme et le partenariat avec le 
Supreme en s’appuyant sur ses disciples se son ministère personnel et du ministère d’effusion de 
son Esprit de Vérité. 
Les échanges, à partir de l’exemple de la vie incarnée du Maitre Fils, ont permis d’apporter des 
clarifications entre deux ministères différents mais liés d’une certaine manière. Il s’agit du ministère 
spirituel dans le cadre du service désintéressé, et de l’expérience d’éducation des enfants, comme 
exigence préalable pour l’aventure spirituelle dans l’Univers Local et au-delà. Le Service 
désintéressé compense-t-il l’expérience parentale ? Il s’agit de deux taches différentes pour 
lesquelles nous devons nous qualifier, sachant que l’éducation des enfants est aussi un service 
préalable qui renforce l’aptitude au service désintéressé. Elle est aussi une exigence préalable pour 
la carrière de finalitaire potentiel pour les hommes et les femmes.  
Dans le cas de Jésus, cette fonction a été assumée vis-à-vis de ses frères et sœurs auprès de qui il a 
eu à jouer le rôle de père. Les échanges ont aussi permis de relever la valeur que pouvait comporter 
l’éducation par les sœurs et autres religieuses, d’enfants abandonnés depuis l’Age du nourrisson 
jusqu’à celui du choix.  Dans tous les cas, il y’a des examinateurs suffisamment qualifiés pour 
déterminer de manière juste la valeur de cette expérience parentale auprès des mortels ascendants. 
La relation avec le Père (adoration) permet d’installer potentiellement beaucoup d’aptitudes que 
l’expérience de la vie permettra de dérouler ; en très grande partie à travers le service. L’adoration 
permet au Père Universel d’être là, à travers l’Ajusteur de Pensée. Il faudra ensuite manifester sa 
présence progressivement dans le cadre du Service et c’est l’évolution de cette expérience qui 
permet d’atteindre le stade ou l’Ajusteur de Pensée est en mesure d’anticiper la proclamation de la 
fusion avec son sujet à l’avance. 
En revenant sur l’importance et la portée de la deuxième partie de la vie de Jésus, celle qui concerne 
l’apostolat au travers de la suggestion d’Emmanuel en tant qu’Union des Jours, la remarque 
suivantes a été notée : tous les mortels normaux vivant sur cette planète depuis l’effusion de l’Esprit 
de Vérité, sont habités par des Ajusteurs de Pensée du même ordre que celui qui a habité Jésus, 
afin que nous puissions tous potentiellement assumer la mission d’ambassadeurs dans le royaume, 
comme il nous le demande. Un vaste chantier, inédit, reste ouvert et accessible aux hommes et aux 
femmes qui se consacrent à cette mission, et il importe que, tous ceux qui sont dépositaires de la 
mission de propager et d’enchâsser ces vérités dans le cœur des hommes, en bénéficiant de l’appui 
des révélateurs, le comprennent pour éviter la confusion entre les choses humaines et les choses 
divines. C’est dans le service divin que la mission divine liée aux révélations se révélera  
Les échanges ont permis de révéler les nombreuses spécificités et particularités de notre planète, 
qui sont autant de bonnes opportunités pour la manifestation du Supreme, qui peut ainsi actualiser 
beaucoup de potentialités dans la cadre du Service désintéressé.  
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Notre système solaire n’a pas été « engendré » de manière classique comme les autres, suite à 
l’influence du passage de Monmatia 
Les adjuvats ont eu beaucoup plus de difficultés à s’installer que sur la plupart des autres planètes 
de notre univers local 
Les six races de couleur sont apparues dans une seule et même famille humaine au lieu de l’être au 
fil des générations, ce qui potentiellement augmente le risque de cohabitation raciale, notamment 
avec l’échec du plan d’amalgamation raciale avec le sang violet 
Le Prince planétaire est arrivé 500 000 ans après l’apparition des races humaines au lieu de l’être en 
même temps que l’apparition des premiers hommes sur la planète 
Le plan du Prince planétaire a connu un échec consécutif à la rébellion systémique 
Le plan d’Adam a connu un échec 
Il n’y a pas eu de mission d’effusion de Fils Magistral 
Il y’a eu malgré tout une effusion du Fils Créateur, rejeté et incompris 
Il y’ a eu une révélation sous forme de Livre ce qui est inédit dans notre Univers Local 
Tous les natifs d’Urantia ont été dotés d’un Ajusteur de Pensée du même ordre que celui du Fils 
d’Effusion 
Le livre est un outil d’aide à la croissance, à condition de savoir l’utiliser correctement, et il faut 
parvenir individuellement et personnellement à en avoir un usage conforme au lieu de l’utiliser 
consciemment ou inconsciemment comme une arme, et cela exige une auto- éducation personnelle 
à partir des vérités du livre à l’épreuve des exigences de la vie quotidienne ordinaire. Nous devons 
nous en servir pour nourrir l’essentiel de notre être, et non le non essentiel. C’est le vécu socialisé, 
tiré de la sagesse diffuse dans les enseignements du Livre d’Urantia et   adapté à notre 
environnement social, qui en fera une révélation d’époque, et permettra à tout le potentiel du 
Supreme de s’exprimer. L’illustration de ce fait est la vie même du Maitre dans son incarnation 
Très souvent, nous (les hommes et les femmes) nous nous retardons beaucoup à cause de 
l’importance démesurée que nous accordons à nos idées, au lieu de nous centrer davantage sur la 
Personnalité et sur l’Esprit. Nous nous privons à tort des bénéfices potentiels de l’Adoration bien 
comprise et bien menée et de la prière intelligente et efficace. Nous devons apprendre à réaliser 
que nous ne sommes pas les « faiseurs », mais que nous pouvons provoquer les faits. Pour cela et 
dans le cadre du service, nous devons apprendre à hiérarchiser entre les nécessités, les futilités et 
les choses intermédiaires, distinguer entre le travail personnel et le travail de groupe dans le cadre 
du ministère du Supreme. Tout cela exige beaucoup d’humilité et d’ouverture d’esprit, que l’orgueil 
intellectuel vient souvent perturber.  
Les expériences de facilitateurs des cours sur l’UBIS (Urantia Book Internet School) ont partagé 
les difficultés rencontrées durant les sessions de facilitation qui corroborent ces analyses, mais aussi 
les avancées dans l’assimilation et l’appropriation de certaines vérités par les étudiants restés fidèles 
au long des sessions. 
Les témoignages ont tous fait ressortir l’importance de la force du groupe pour accélérer la 
maturation des individus qui le composent. Ils ont aussi fait ressortir le coté viral et contagieux de 
l’amour désintéressé, pour accélérer les vrais chercheurs de vérité et ont permis de conclure que la 
sagesse du Supreme passe aussi et beaucoup, par des groupes, de petits groupes de qualité, de plus 
en plus nombreux. Les femmes présentes ont aussi témoigné le coté très édifiant des partages entre 
elles, via les groupes   sociaux, complété par les échanges directs, en groupe élargi avec les hommes 
lors de cette session, depuis une semaine. Elles apprécient le coté unificateur de leurs expériences 
personnelles par le fait de remettre Dieu au centre en présence des hommes, et avec des points de 
vue complémentaires aux leurs. Marième témoigne de ce que les clarifications, et surtout les 
changements opérés en elle par ces enseignements vécus en couple et en groupe, lui ont permis de 
résoudre dans sa famille d’origine et parmi ses amies.    
  
 
 



32 
 

LES SEPT NIVEAUX DE LIBERATION PAR LA FOI 
PAR MAMADOU DOUDOU DIAGNE 

27 FEVRIER 2020 
Présents 
Doudou DIAGNE 
Khatabe NDIAYE 
Agnès LAZAR 
Moustapha K. NDIAYE 
Aurore HENNEBERT 
Assane DIAGNE 
Guy PERRON 
Cheikh NDIAYE 
Marième SEYE 
Assane NDIAYE 
 
 
Le thème est fondamental et incontournable pour toute expérience spirituelle authentique. Grace 
à l’enseignement de Moussa, nous y sommes tous passés. Les 7 niveaux de la foi constituent le 
cœur de la problématique de notre quête spirituelle. Cet exposé n’est qu’une invitation à des 
échanges et à des discussions qui permettrons à chacun d’apporter sa pierre à l’élaboration d’une 
meilleure compréhension, plus globale, plus cohérente et plus dynamique de la foi. 
 
I – LE PROGRAMME DE LA FOI 
 
La phrase introductive du programme de la foi s’énonce ainsi : « La foi qui indique le chemin vers 
la finalité du salut humain, vers l’Ultimité des aboutissements humains universels libère l’homme : » 
Arrêtons-nous brièvement sur quelques concepts essentiels : 
Le chemin est une notion religieuse courante ; Mais en des termes plus modernes, nous parlons de 
méthode, de technique, de modes opératoire, pour rester dans l’atmosphère de notre époque 
scientifique. 
Le salut : C’est l’objectif de la foi, qui nous sauve, c’est-à-dire qui nous permet de transcender la 
mort, si consubstantielle à la vie, par la survie. 
Les aboutissements : la quête de Dieu n’est, ni passive, ni contemplative ; elle est dynamique et 
progressive, composée d’un ensemble de transformations, multiples et successives. 
La Finalité ; indique que le but ultime de la foi est Dieu, le Père Universel au Paradis, pour 
l’éternité. 
La Libération ; toute la foi tourne autour de ce concept clé. Elle induit la fin de quelque chose et 
inaugure une nouvelle réalité. 
Ainsi donc l’homme doit être libéré, à 7 reprises pour être sauvé et être en mesure de poursuivre 
son ascension spirituelle. 
          Cette libération est d’ordre ontologique. Elle s’applique à l’être et à la vie même de l’homme. 
Elle engage Dieu en tant que Créateur qui sauve la créature, mais aussi l’homme lui-même, en tant 
qu’il postule d’être sauvé. Ainsi il doit être libéré : 
     1°) « Des entraves matérielles, dans l’expérience personnelle de la filiation avec Dieu qui est 
Esprit » 
 
L’homme vient au monde par voie procréatrice, à travers un corps d’origine matérielle et animale. 
Il jouit de la vie à travers ce corps matériel qui est le support de tout son être. Néanmoins, on 
constate que sa vie et son corps ont des insuffisances et des limites qui s’imposent à lui. Le corps 
a des sens limités et l’homme voit la vieillesse s’avancer inéluctablement e s’achever dans la mort. 
Or puisqu’il ne connait que la vie, il récuse la mort, même si elle s’impose à lui. C’est pourquoi il a 
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un désir « métaphysique » de survie à la mort. Et il doit alors mobiliser tout son être au niveau de 
sa partie supérieure- la personnalité- pour demander à son créateur, son Faiseur, lui qui est Esprit 
et non matière, de le libérer de sa matérialité, de le sauver en le recréant. Ainsi la volonté humaine 
s’allie à celle de son créateur Bon, Aimant et Miséricordieux dont la volonté, en tant qu’Ajusteur 
de pensée est en mesure d’enclencher la filiation divine, pour qu’un nouvel être et une nouvelle vie 
puisse le sauver. Il s’agit bien de la nouvelle naissance spirituelle, au travers de l’âme qui n’est ni 
matérielle, ni spirituelle, mais bien morontielle. 
 
2°) « De l’esclavage intellectuel, l’homme connaitra la vérité et la vérité l’affranchira » 
Pendant son existence terrestre, l’homme dépend littéralement de sa pensée, de son intellectuel. 
Mais cet intellect s’appuie sur le corps matériel mortel. Son mental est tributaire aussi des limites 
des sens du corps, et d’un fonctionnement basé sur la logique de causalité, qui est si nécessaire dans 
la science mais qui n’explique pas la réalité, et ne nous fait pas accéder à la vérité. » 
En fait les hommes ne connaissent pas la vérité de leur être et de leur vie qui s’appuie sur la créativité 
dont l’Esprit est le détenteur. Par exemple la causalité n’explique pas pourquoi deux gaz 
inflammables oxygène et hydrogène voient leur association donner de l’eau qui éteint le feu. Il n’est 
pas utile de multiplier les exemples pour comprendre que la vérité est de l’ordre de l’Esprit, et qu’il 
nous faut d’autres équipements, ceux de l’âme pour être libéré de l’esclavage intellectuel et accéder 
à la vraie connaissance, celle de Vérité, issue de Dieu. 
 
3°) «   De l’aveuglement spirituel pour aboutir à la conception humaine de la fraternité des hommes 
et à la conscience suivante de la fraternité de toutes les créatures de l’Univers ; à la découverte de 
la réalité spirituelle par le service et la révélation de la bonté des valeurs spirituelles par le ministère 
d’amour » 
  La 3éme libération prend en charge l’aveuglement spirituel qui caractérise l’homme, qui ne voit 
pas l’Esprit du moment qu’il est déjà handicapé par un corps matériel et limité, et par un mental 
limité dans la logique de causalité. C’est pourquoi il n’est pas en mesure de vivre de façon 
authentique la fraternité. Car l’amour humain s’exprime au travers d’un moi centré sur lui-même, 
ses intérêts, ses calculs. On aime ses enfants, son conjoint, ses parents, ses amis, son travail, parce 
que c’est en rapport avec nous, nos désirs, nos sentiments, et non à cause de l’Esprit de Dieu. Il est 
nécessaire de dépasser cet aveuglement spirituel afin d’être équipé d’une nouvelle morale et un 
amour nouveau issu de Dieu, sous couvert l’âme. C’est à cette condition que l’on est apte à pratiquer 
la véritable fraternité humaine basée sur l’expérience spirituelle avec Dieu ainsi que la confraternité 
avec toutes les créatures de l’Univers. C’est de la sorte que l’on vérifie dans notre expérience 
personnelle avec notre Ajusteur de pensée, que Dieu est Bon, et que nous pouvons dès lors vivre 
les valeurs spirituelles dans le service, celui d’aimer les hommes et de faire progresser l’humanité. 
 
4°) « Des carences de la personnalité humaine par le fait d’atteindre les niveaux spirituels de 
l’Univers et de finir par comprendre l’harmonie et la perfection du Paradis, lieux d’existence des 
Absolus ». 
 Cette libération s’occupe de la personnalité humaine qui est si carante et si velléitaire pour tout ce 
qui relevait de l’Esprit. Il faut que la volonté humaine soit    fondée en Esprit et devienne volonté 
de l’Ame pour pouvoir gagner l’ensemble des acquisitions spirituelles qui permettent de progresser 
dans les niveaux d’espace différents et successifs, au-delà de notre planète, afin que l’ascension 
universelle nous mène finalement au Paradis pour découvrir le Père Universel. 
5°) « De lui-même en le délivrant des limitations de la conscience de soi par l’aboutissement aux 
niveaux cosmiques de la Pensée Suprême et par la coordination avec l’accomplissement de tous les 
êtres conscients d’eux » 
  Cette libération consiste à décentrer l’homme de lui-même, c’est-à-dire de sa conscience de soi, 
pour le mener progressivement vers les réalités de la Pensée Suprême lui donner les moyens de 
s’associer avec tous ceux qui fonctionnent au niveau cosmique 
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6°) « Du temps, par l’accomplissement d’une vie éternelle de progrès sans fin dans la connaissance 
et le service de Dieu » 
 Dans l’existence humaine terrestre, tout est fonction du temps, qui est si provisoire, et nous amène 
à des points de vue si parcellaire et même illusoires. C’est pourquoi il importe que l’homme soit 
libéré du temporel pour être introduit dans l’éternel, source de progrès sans fin. Sous ce rapport, il 
est question d’une seule et même chose : connaitre Dieu et le faire connaitre. 
7°) « Du fini par une unité perfectionnée avec la Déité et par le Suprême, au moyen duquel la 
créature essaye de découvrir transcendentalement l’Ultime ». 
    Cette libération consiste pour l’être humain à dépasser cet aspect fini de son être, grâce à son 
Partenaire Divin qui lui permet de mener son existence au niveau post –suprême, le niveau Ultime. 
   Cette septuple libération consiste en une intronisation en un nouvel être d’ordre morontiel, l’âme 
humaine. C’est cette dernière qui constitue notre être supérieur qu’il nous faut apprendre à mieux 
connaitre de plus en plus. 
 
      II – LA THEORIE DE L’AME MORONTIELLE 
 
   Le livre d’Urantia donne de précieuses informations sur l’Ame, qui permet de remédier, au plan 
intellectuel, à l’une des difficultés de la théorie des religions humaines concernant la réalité de 
l’Ame. 
Concernant la nature de l’Ame, des données précises nous sont fournies au sujet de l’origine ou de 
la naissance de l’Ame. L’information est donnée que, l’Ame ne résulte pas de 2 faits, mais de plutôt 
de 3 facteurs : 
   1°) D’abord le mental humain, ainsi que les influences cosmiques antécédentes, et qui agissent 
sur lui (Adjuvats, Esprit Saint…) 
2°) Ensuite l’Esprit Divin qui habite la pensée avec ses potentiels inhérents à ce fragment du Dieu 
Absolu (Ajusteur de Pensée, Esprit de Vérité…) 
3°) La relation entre le mental matériel et l’Esprit divin, dénotant une valeur et une signification ni 
matérielle, ni spirituelle, mais morontielle et destinée à évoluer, à progresser, indépendamment des 
limites et des insuffisances de l’ego humain matériel. Toutefois, le choix de Dieu qui est fait par 
l’homme et qui est à l’origine de l’Ame est totalement souverain. C’est pourquoi, avant la fusion 
avec l’Ajusteur, le libre-arbitre humain peut y revenir. 
Dans la vie morontielle, il existe une relation entre le moi et l’Ame, au-delà du fait que cette dernière 
a l’aptitude de s’élever au niveau spirituel. Ainsi l’Ajusteur de Pensée dote l’Ame d’aptitudes 
nouvelles et de plus en plus. Et ainsi le moi humain prend conscience de façon plus nette de son 
Ame, au fur et à mesure qu’il aspire au divin sur cette terre. Et après la mort matérielle, au cours 
du travail qui est fait dans les mondes des maisons, il y’a une identification complète du moi 
morontiel à l’homme, qui va s’achever avec la fusion avec l’Ajusteur de Pensée au Système. On 
peut dire qu’au cours de son évolution, l’Ame tend à devenir plus consciente de Dieu et du moi, et 
cela continuera dans la progression, éternellement. 
Il importe de retenir que ce que l’Ame souhaite essentiellement sur Terre, est que le Moi humain 
ait une vie intérieure, et s’y attèle sans relâche. En effet c’est dans ce cadre que l’Ame se nourrit de 
valeurs. En fait, ce sont mes choix éclairés, ainsi que mes décisions fermes et persévérantes, le tout 
dirigé vers Dieu et vers les hommes, qui constitue le terreau du développement graduel de mon 
âme. 
C’est ainsi que l’Ame se familiarise avec les réalité spirituelles (Ajusteur de Pensée, Esprit de Vérité, 
Esprit Saint, Ange gardien…). Cette progression morontielle de l’Ame est indiquée 
schématiquement par la description des sept cercles psychiques. On commence par le septième 
cercle pour aboutir au premier cercle psychique. Le 7ème cercle indique que les choses sont en 
place pour que le moi humain puisse commencer son travail de quête spirituelles, avec le potentiel 
de devenir Citoyen de l’Univers. Au 3ème cercle, une certaine progression spirituelle est notée, avec 
l’affectation d’un gardien séraphique de la destinée, personnel. Et au-delà du premier cercle, 
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l’intelligence du stade morontiel d’évolution se fait remarquer. Il importe de savoir que l’accession 
au 1er cercle n’équivaut pas ipso facto à la fusion avec l’Ajusteur de Pensée. Mais on ne peut pas 
fusionner sans avoir atteint le premier cercle. La fusion exige la réussite de la personnalité tout 
entière, et non d’une partie seulement. Cela se réalise, en rapport avec le statut de la personnalité, 
les accomplissements mentaux, la croissance de l’Ame et l’accord avec l’Ajusteur de Pensée. 
En dernière analyse, le succès de l’existence humaine, est en relation étroite avec le développement 
de l’Ame, passant par les sept cercles psychiques ; prélude à la fusion avec l’Ajusteur de Pensée. Et 
dans cette optique, notre vie sur terre devrait se focaliser sur les conditions de réalisation de cette 
évolution qui nous mène de l’Ego à la pleine réalisation de l’Ame. 
 
 
 
III De l’Ego à l’Amour   
Lorsqu’on observe la vie d’un homme qui fait l’effort de vivre sa Foi vivante, et de poursuivre son 
expérience spirituelle progressive, on se rend compte qu’elle est toujours relative à la posture qu’il 
prend- en face de Dieu. Et quel que soit l’angle sous lequel on observe le mouvement de l’Ame, et 
ce qui s’y passe, on revient toujours à la position de l’Ego humain, avec toutes ses limites, ses 
obstacles, et l’ensemble des efforts qu’il déploie face à Dieu. Cela représente le fondement de la 
naissance de l’Ame et de la survie, de laquelle, on déduit le service en direction de Dieu, de 
l’humanité, de l’univers et du Cosmos. Le contenu de ce service est l’Amour. Dès lors, après avoir 
été créé à l’image de Dieu, il faut que l’homme cherche à s’élever à sa ressemblance ; en vérité et 
en vérité. En effet, le triomphe de l’Amour consiste toujours à inciter l’être humain et finalement 
tous les êtres à plus de grandeur de façon indéfinie. Le modèle de cette pratique étant pour 
l’homme, Dieu ; Dieu Parfait, Bon et Miséricordieux, Dieu qui ne se donne pas de limites dans 
l’Amour qu’Il distribue, en toute délicatesse, avec toute Sagesse, pour démontrer qu’Il est le 
Créateur, infiniment et éternellement, même avec l’être si faible, matériel et mortel que constitue 
l’homme. 
Dans cette perspective, je voudrai me considérer de plus en plus, comme une cellule, une cellule 
du corps de Dieu. A cet effet je me dois de faire usage de tous mes moyens humains, pour soutenir 
cet idéal : être une cellule de Dieu, en pratiquant l’Amour. Je me propose dès lors de faire attention 
à deux faits, à deux outils vivants qui me permettront d’être plus efficace et dynamique dans ma 
méthode, pour la quête progressive de ma réalité divine. Il s’agit notamment du 5ème texte du 
Fascicule 3 du Livre d’Urantia, qui a été exploité judicieusement dans le second séminaire dispensé 
par notre éducateur Moussa, intitulé : l’Ego. C’et le gouvernement de Soi ou de Dieu. 
Dans le cadre de l’étude de l’Ego, neuf qualités ou attitudes sont mises en évidence, que tout 
postulant à la Foi et à l’expérience spirituelle progressive doit acquérir. Ces qualités sont prises en 
charge dans une formulation de questionnement, problème-réponse, soutenu par une logique 
démonstrative. 
Par l’acquisition de la première qualité, le problème est ainsi posé : « Le courage, la force de 
caractère est-elle désirable ? Alors il faut que l’homme soit élevé dans une ambiance qui l’oblige à 
s’attaquer à de dures épreuves et à réagir aux désappointements » 
Il en est de même pour les huit autres qualités : l’altruisme, l’espoir, la Foi, l’Amour de la Vérité, 
l’idéalisme, la loyauté, le désintéressement, le plaisir. Par cette médiation, le gouvernement de soi 
s’établit ; en vue du perfectionnement spirituel de l’homme, qui s’engage dans la quête spirituelle, 
et qui est habité par un Ajusteur de Pensée intérieur, qui est venu avec un plan de carrière défini, 
pour lui présenter son sublime Amour. A ce niveau, je convoque la prière de l’Ajusteur, qui 
constitue à elle seule, un autre mode opératoire pour aimer Dieu et coopérer avec Lui jusqu’à la 
fusion 
« Et maintenant sans blesser ni mettre en péril le sujet de ma dévotion empressée, et quant à moi, 
sans intention de lui infliger un châtiment excessif ou de le décourager, enregistrez la prière que Je 
lui adresse »,   «… me donne plus fidèlement sa coopération sincère, supporte  plus gaiement les 
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obligations que j’ai mis en place, exécute plus fidèlement le programme que j’ai arrangé, passer plus 
patiemment par les épreuves que j’ai choisies, suive avec plus de persévérance et d’entrain le sentier 
que j’ai tracé, reçoive plus humblement le crédit qui peut lui être attribué à la suite de mes efforts 
incessants- transmettez ainsi mes remontrances à l’homme que j’habite. J’effuse sur lui l’affection 
et le dévouement suprêmes d’un esprit divin. Dites aussi à mon sujet bien aimé que j’agirai avec 
sagesse et puissance jusqu’au bout, jusqu’à ce que sa dernière bataille terrestre ait pris fin. Je serai 
fidèle à la personnalité qui m’est confiée. Je l’exhorte à survivre et à ne pas me décevoir, à ne pas 
me priver de la récompense de ma lutte persévérante et intense. Pour atteindre la personnalité, 
nous dépendons de la volonté humaine. J’ai fait patiemment progresser ce mental humain, cercle 
après cercle, et le chef de mon ordre m’a témoigné son approbation. Cercle après cercle, je poursuis 
jusqu’au jugement. J’attends avec plaisir et sans appréhension l’appel nominal de la destinée. Je suis 
prêt à tout soumettre aux tribunaux des Anciens des Jours » 
Je prends à mon compte ce passage si émouvant, si profond et si pénétrant de l’Ajusteur de Pensée 
à son sujet humain. Cette prière est un puissant stimulateur spirituel ; un réservoir de sentiments 
suprêmes, envers notre partenaire intérieur. 
Je pense qu’il est très utile à la lecture de cette prière, de faire attention à l’emploi des adverbes, des 
qualificatifs, et des superlatifs. L’éloquence du texte est à la mesure des sentiments qui sont exaltés. 
Et on perçoit clairement le destin qui y est tracé pour l’être humain, les efforts qui sont fournis à 
son endroit, et l’amour qui est effusé pour son bien être total. Tout cela déclenche en moi une 
affection profonde pour mon Ajusteur si bienveillant, une forme de loyauté suprême en son endroit 
et un respect sublime qui se veut éternel. 
En guise de conclusion, je voudrai réaffirmer le programme de la foi, qui met en exergue les sept 
niveaux de salut par la Foi. Ce programme est expérientiel, il est dynamique et progressif. Il est 
spirituel et fonctionnel. En fait c’est un processus de transformation de notre Être pour démontrer 
à tout le cosmos que l’injonction du Père « Soyez parfaits comme Moi Je suis parfait » est bel et 
bien une réalité effective, au travers du cosmos qui s’accomplit. Soyons toujours de bonne volonté 
pour nous évaluer humainement parlant, par rapport au projet d’amour du Père. Qu’en faisons- 
nous ? Sommes dans une bonne dynamique et un rythme convenable ? Continuons à vérifier 
expérientiellement que Dieu est Bon, Vrai et Beau, au point d’aimer toutes les créatures de 
l’Univers. Et s’il en est ainsi, assumons le fait d’être les représentants de Dieu sur terre, pour que la 
volonté suprême de Dieu se manifeste en toute beauté dans la Lumière de la Vie 
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Synthèse des Discussions 
 
La Foi consiste en un niveau ontologique, au sens littéral du terme dans la mesure où il s’agit d’un 
processus qui engage tout l’être, et tout Dieu. L’Etre lui-même provient de Dieu directement ou 
indirectement. Dès lors, si notre Foi n’engage pas Dieu, elle ne peut pas aboutir. La logique 
humaine, strictement causale et intellectuelle n’est pas la logique du Vivant, au sens divin car le 
Corps matériel, qui articule cette logique cesse d’être le vecteur de la relation quand la Foi est 
engagée 
Le constat de l’inévitabilité de la mort physique, combiné au désir de survie, pose aussitôt le 
problème de l’Ame comme nouveau centre de la relation avec Dieu, et la problématique de cette 
Ame comme nouveau centre d’intérêt. De manière générale, c’est ce virage de l’Ame que les 
religions évolutionnaires humaines ont raté. L’âme est mentionnée sans être explicitée par nos 
religions traditionnelles, ce qui est une faute logique, explicitée grâce aux présentes révélations. 
Dans le cas des hommes sur cette planète, cette angoisse religieuse se double d’une angoisse 
spirituelle 
Par ailleurs, Dieu pousse toujours l’individu qui cherche, vers l’émergence du sentiment de la 
réponse en lui, à travers cette âme souvent méconnue et ignorée dans l’expérience. Or c’est 
l’installation de la réponse en l’âme qui constitue le processus qui fixe en même temps, la conscience 
et l’aptitude à travers cette âme. Il y’a également les phases alternées de réceptivité et d’action dans 
les moments de croissance religieuse et de croissance spirituelle, qui exigent des moments 
d’adorations, de méditations ou de communion pour fixer certaines aptitudes et installer des 
réflexes et des attitudes spirituelles, avant de pouvoir partager les fruits de l’esprit qui en naitront 
dans le cadre du Service. 
Avec Dieu et dans le cadre de ces activités spirituelles, nous qualifions notre foi comme un puissant 
moteur de recherche de la volonté de Dieu, exprimée en l’âme. Agnès suggère l’image de la lessive 
de lave-vaisselle trois en un, et prêt à l’emploi pour chaque nouvel usage pour illustrer notre 
engagement sans cesse renouvelable pour les différents usages auxquels notre âme nous engage. Le 
trois en un illustre l’exigence de coordination entre les activités d’adoration, de prière et de service, 
toutes nécessaires et reliées dans le ministère d’esprit suggéré par notre âme, dans la vie quotidienne. 
Dans la vie moderne, les hommes accordent trop peu d’importance à la prière véritable et encore 
moins à l’adoration, se privant de beaucoup d’apports spirituels de leur Ajusteur de pensée et de 
leur âme 
Lorsqu’on rate le virage de l’âme dans une religion, on rate l’essentiel. Et c’est le cas sur terre avec 
les confusions nées des échecs de mise en œuvre des différents plans planétaires. Les révélations 
nous enseignent que la croissance de l’âme est le résultat de trois facteurs au lieu de deux, et cela 
éclaire le problème et les difficultés d’une Foi véritable sur Urantia. L’habitude d’équilibrer, de 
coordonner et d’unifier les reflets des activités des trois influences spirituelles du Père, du Fils et 
de l’Esprit permet d’éviter beaucoup de confusions et de tentations. Elle évite de céder à des 
raccourcis dangereux, par coordination avec l’âme qui pourra réaliser son rôle de support de notre 
identité spirituelle, et moteur de notre Ego pour nous révéler la manifestation de l’Amour du Père.  
A une question de Pape Moussa sur la différence des apports entre le fait de s’entrainer et celui de 
compétir, tous deux nécessaires pour la croissance, quant à leurs équivalents au plan spirituel, la 
réponse suivante a été donnée : l’entrainement est personnel et concerne l’édification de notre 
propre être, tandis que la compétition comporte une dimension sociale et collective. Cependant 
dans le cadre du service dans et pour le Supreme s’il s’agit du ministère divin ; le but sera la meilleure 
intégration dans le Tout collectif pour un usage impersonnel au profit de la mise en œuvre de la 
volonté du Supreme qui coordonne toutes les âmes.  
Assane Ndiaye souligne la difficulté personnelle qu’il rencontre pour redéfinir valablement pour 
elles, les concept de l’âme dans le mental des personnes qu’il rencontre dans son milieu naturel. A 
cet effet, il lui a été suggéré d’utiliser l’approche liée à la théorie de l’Etre vivant plutôt que de partir 
nécessairement de leurs croyances souvent mal définies, mais aussi d’utiliser le recours à la prière 
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pour ceux qui sont vraiment motivés par une recherche personnelle, plutôt que des par des 
convenances traditionnelles. La Sagesse consiste aussi à ne pas brimer l’éthique. Dieu nous élève 
d’abord à son image (édification de l’Ame) avant de nous faire opérer à sa ressemblance. L’Amour 
est la plus grande expression de la grandeur, comme en Dieu et le véritable triomphe est d’élever 
l’homme au statut qui lui confère l’aptitude à comprendre et à réaliser la volonté de Dieu.  
Nous devons rendre Dieu naturel pour les autres, Dieu est extraordinaire dans le sens de l’Extra 
dans l’ordinaire. 
Le véritable triomphe consiste à élever l’homme à Dieu, en partant de lui-même, de ses dotations 
de base et de ses aptitudes potentielles, et d’enseigner par la théorie de l’homme vivant pour faciliter 
la compréhension  

  
 
 

 
 

BILAN PRELIMINAIRE DE DAKAR III 

 

Au plan matériel, Guy, Agnès et Aurore attestent de meilleures conditions de voyage liées à la 

réservation et à l’achat très tôt des billets de voyage. La qualité de l’hôtel d’accueil SouSoum, est 

jugée très satisfaisante en plus de la proximité du domicile de Marième où se tenaient les réunions. 

L’organisation du temps avec le démarrage plus tardif des sessions a été bien appréciée, 

permettant de combiner travail et détente 

Les participations de Pape Moussa et Mouhamadou, les fils de Marième, a aussi été un plus, 

apprécié, dans la mesure où cela permis de constater l’influence des enseignements et de la vie de 

Moussa dans leur propre vie et permet d’être optimiste pour la relève, de même que le groupe de 

jeunes de 17 à 20 ans qui se réunissent chaque semaine chez Khatabe   
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Khatabe et son groupe de Jeunes 

 

L’hospitalité de Marième et sa disponibilité constante pour concilier le service et sa 

participation ont été très appréciés par tous les participants  

Les membres du Groupe de Dakar ont remercié Guy, Agnès et Aurore pour les nombreux cadeaux 

très utiles rapportés et généreusement cédés  

Khatabe salue cette réunion au nom de Dieu qui est toujours très riche et profitable au-delà des 

effets et constats immédiats. Il la situe dans la perpétuation de la tradition établie par Moussa et 

dédiée au Supreme. Il estime que les profits spirituels restent à venir pour l’épanouissement de 

chacun en termes de maturation religieuse et spirituelle  

Assane salue un travail intense et suivi et recommande la vigilance spirituelle quant aux profits qui 

en résulteront. Il apprécie une meilleure connaissance et perception de la nature des invités, par les 

contacts plus profonds des personnalités au-delà des sessions et reconnait disposer davantage de 

recettes et pistes pour aider à résoudre des problèmes de couples en difficultés qu’avant. 

Marième remercie Guy, Agnès et Aurore pour leurs efforts remarquables pour venir partager 

Dieu. Elle remercie aussi tous les membres du groupe de Dakar qui ont consenti des efforts malgré 

les contraintes professionnelles et autres occupations pour honorer les échanges de leur présence. 

Elle renouvelle ses remerciements à nos amis belges et canadien pour tous les cadeaux et petites 

attentions pour rendre les sessions agréables. Elle remercie en particulier Moustapha et tous les 

membres présents pour la qualité avec laquelle le thème sur Masculinité et Féminité a été traités 

sous beaucoup de rapports et de manière très éclairante 

Cheikh estime ne plus devoir parler d’étrangers ou même d’amis mais de frères et sœurs s’agissant 

de Agnès, Guy et Aurore. Il les remercie d’avoir permis de sortir des vérités qu’il ne pensait pas 

pouvoir sortir, de manière aussi juste et spontanée. 

Doudou confirme avoir une meilleure connaissance personnelle plus approfondie de chacun et 

affirme être convaincu de ne plus être le même au sortir de cette session. Il confirme sentir de 

nouvelles émergences au sortir de cette session et ne plus être le même, en sachant que le meilleur 

reste à venir. Il apprécie la qualité et la simplicité et formule des mots d’encouragement pour Aurore 

quant à la situation qu’elle a laissée derrière elle en espérant qu’elle a profité des apports de tous les 

autres. Il prie enfin que nos amis trouvent en Belgique et au Canada et de manière générale en 

Europe et en Amérique des cadres pour exprimer ce qu’ils ont reçu de Dieu  
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Aurore affirme avoir beaucoup appris de chacun et de chacune et confirme ressentir de plus en 

plus une Paix intérieure. Elle précise que même si elle n’a pas la culture et l’habitude du Livre 

d’Urantia, elle a néanmoins beaucoup appris de chacun des membres. Elle dit ressentir 

profondément tout ce qu’elle emporte comme bagages, comme partie de chacun de nous en elle. 

Elle affirme sentir devoir laisser Dieu la manipuler et pas l’inverse. Elle affirme qu’ayant perdu son 

père très tôt à quinze ans, elle ressent un vide se combler pour combler tout cela depuis les années 

qu’elle fréquente ce groupe. 

Elle remercie de l’avoir aidé à surmonter l’épisode des « bizarroïdes » qui ne la perturberont plus 

jamais. Elle dit même éprouver beaucoup de sérénité et même un élan de prières et un sentiment 

de miséricorde pour eux. Elle dit aussi prier pour les jeunes en Europe, dont beaucoup ne sont pas 

sur de bons rails 

Elle dit constater plus de maturité et de stabilité chez les jeunes qu’elle a croisés ici. Elle dit devoir 

faire ce qu’elle a à faire et laisser Dieu s’occuper du reste, et ne pas culpabiliser en quoi que ce soit. 

Elle conclut en affirmant : « Je suis davantage sur une dynamique consistant à rechercher ma 

mission personnellement. Je serai davantage portée à adapter le divin personnellement en moi et 

en respectant la même liberté pour les autres, y compris mes propres enfants  

Moustapha remercie tout le monde pour les efforts d’animation de cette session, pour laquelle 

tous ont consacré du temps, et réaffirme que cette maison sera toujours ouverte à tous dans cet 

esprit. Il renouvelle au nom du groupe de Sagesse Divine Progressive les remerciements aux invités, 

amis et frères en esprit pour leur participation spirituelle et matérielle pour rendre la session riche 

et agréable, et ne doute pas d’un approfondissement de Dieu en chacun les jours, semaines et mois 

à venir. Il estime que cette session a ouvert beaucoup de perspectives et de chantiers nouveaux 

qu’il faudra entreprendre et réaliser, mais ne doute pas du succès car avec Dieu tout devient 

possible.  

Guy Perron affirme avoir une compréhension bien meilleure de beaucoup de choses, et d’avoir 

plus de respect pour le but et de fidélité pour l’atteindre, ce but étant celui de servir les hommes 

Il affirme avoir été impressionné par la force du groupe et affirme qu’il est difficile de voir un 

groupe en parfaite harmonie spirituelle, il soutient à quel point la force de l’individu peut être 

renforcé par la puissance du groupe dans toutes les activités spirituelles personnelles 

Il suggère de créer un groupe whatsap des Trustee Associate actuels ou potentiels et annonce le 

session sur UBIS en avril avec Agnès avec beaucoup plus d’inspiration 

Agnès 

Je sens une union de pensée du fait d’avoir partagé avec vous l’enseignement de Moussa qui a dû 

opérer différemment avec vous qu’avec nous, mais malgré tout l’unité et l’harmonie spirituelle, de 

même que l’esprit attendu des révélateurs par rapport à la Fondation et la fraternité. 

Je remercie Dieu pour cela et prie qu’augmente la bénédiction sur notre groupe 
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